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«Il y a une augmentation des prix
du pain au niveau des boulange-
ries, mais cela ne concerne que
les pains spéciaux produits à base

de blé dur. Ces hausses des prix ne sont que
provisoires et le retour aux prix initiaux  est
liée à la baisse  du prix du blé dur au niveau
du marché international», a assuré Lahou-
cine Azaz,  président de la Fédération de la
boulangerie et pâtisserie du Maroc
(FNBPM). Pour ce dernier, il faut distinguer
entre le pain produit à base de blé tendre
subventionné par l’Etat et dont le prix est
fixé à 1,20 DH et le pain produit à base de
blé dur dont le prix a enregistré des hausses
légères (entre 20 et 50 centimes). « A noter
que ces hausses ne concernent pas l’ensem-
ble des boulangeries puisque certains arti-
sans boulangers n’ont pas franchi ce pas »,
nous a-t-il précisé.   

Mais pourquoi de telles hausses des prix
? Pourquoi augmente-t-on les prix alors que
la valeur ajoutée du secteur agricole devrait
enregistrer un redressement notable au titre
de l’année 2021, portée par le raffermisse-
ment remarquable des rendements de la
majorité des cultures et ce, grâce aux condi-
tions climatiques favorables qui ont marqué
la campagne agricole 2020-2021, caractéri-
sée par une bonne répartition temporelle de
pluviométrie ?  En effet, une note du minis-
tère de l’Economie, des Finances et de la
Réforme de l’administration a indiqué que
la production des trois principales céréales
au titre de la campagne agricole 2020-2021
est estimée à près de 103,2 millions de quin-
taux, après une estimation initiale de 98 mil-

lions de quintaux, soit la deuxième meilleure
production après celle de 2014-2015.

La production de ces trois principales
céréales s’est accrue de 221%, comparée à
la campagne précédente et de 63% par rap-
port à la moyenne des cinq dernières années.
Par espèce, la production céréalière s’est ré-
partie à hauteur de 50,6 millions de quintaux
pour le blé tendre, 24,8 millions de quintaux
pour le blé dur et 27,8 millions de quintaux
pour l’orge. Le rendement céréalier moyen
s’est établi à 23,7 Qx/Ha, en hausse de
320% par rapport à la campagne précé-
dente, compte tenu d’une superficie embla-
vée de 4,35 millions d’hectares. 

« Le blé dur consommé au Maroc est
souvent importé notamment de l’UE et du
Canada. Cette année a été plutôt marquée
par la sécheresse au Canada et la détériora-
tion de la récolte au sein de l’UE, ce qui a
fortement impacté les cours du blé au ni-
veau de la Bourse de Chicago », nous a in-
diqué le président de la FNBPM. Une
analyse confirmée par plusieurs experts qui
ont rapporté que  le marché mondial du blé
dur a été marqué, depuis août 2020, par une
forte demande traduite par une augmenta-
tion des prix en passant de 290$/TM à 350
$/TM. Fin mars 2021, les prix se sont situés
autour de 365$/TM et 350$/TM pour le
blé dur originaire du Canada et de la France. 

Des hausses qui sont appelées à s’accen-
tuer aujourd’hui davantage  avec les inquié-
tudes concernant l’offre de la Russie qui a
relevé significativement les taxes imposées
sur ses exportations de blé. Le marché s’in-
quiétait aussi de l’arrivée d’une vague de cha-
leur dans les grandes plaines du centre des

Etats-Unis, à compter de samedi, selon les
services de la météorologie nationale (NWS).
Elle intervient alors que les fermiers sèment
le blé d’hiver, notamment dans le Kansas, de
loin le plus gros producteur du pays, a pré-
cisé le site France agricole. Le boisseau de
blé (environ 27 kg) pour livraison en décem-
bre a clôturé en hausse de 0,83 % à 7,2375
dollars contre 7,1775 dollars jeudi.

Les blés ne sont pas les seuls à voir leur
cotation s’enflammer, précise le journal Le
Monde. L’orge, le soja, le colza, le sucre ou
le café sont tout autant aspirés dans une spi-
rale haussière. Les aléas météorologiques,
avec la canicule enregistrée au Canada, la sé-
cheresse puis le gel au Brésil, les pluies trop
abondantes et le gel en France, ont perturbé
les espoirs de récolte. A cela s’ajoute une de-
mande soutenue avec la reprise écono-
mique.

Des hausses qui suscitent la question de
la sécurité alimentaire qui se pose avec d'au-
tant plus d'acuité que les stratégies de déve-
loppement du secteur agricole n'accordent
pas l'importance qu'il faudrait à la céréalicul-
ture. En effet, le Maroc, qui fut exportateur
de céréales jusque dans les années soixante,
ne dispose pas aujourd'hui de la volonté po-
litique de mettre en place les plans et
moyens adéquats pour résorber son déficit
en blé et, du coup, disposer d'un pouvoir de
négociation dans la géopolitique de l'alimen-
tation.

Le Maroc couvre actuellement quelque
55 à 65% de ses besoins en année normale.
Si sa productivité ne s'améliore pas radica-
lement, son taux de couverture des besoins
céréaliers sera inférieur à 40% en 2020. Un

taux qui continuera à décroître jusqu'à ce
que la population se stabilise plus ou moins
vers le milieu du siècle. Selon certaines sta-
tistiques, le ratio de dépendance en céréales
au cours des années 90 est passé  de 26% à
73% en 2000.

De plus, le Maroc fait partie des pays du
Sud et de l'Est de la Méditerranée qui cap-
tent 12% des importations mondiales de cé-
réales alors qu'ils ne représentent aujourd'hui
que 4% de la population du monde.

Depuis le début des années 60, les im-
portations nettes céréalières ont été multi-
pliées par 20 au Maroc, par 21 en Algérie,
par 13 en Tunisie et par 4 en Egypte. Les
projections indiquent que ces importations
devraient continuer de croître dans les an-
nées à venir pour satisfaire les besoins hu-
mains mais aussi la demande animale.

Une situation que le plan Maroc Vert ne
semble pas avoir prise en ligne de compte
puisqu'il a relégué l'incontournable notion
de sécurité alimentaire aux calendes
grecques. Particulièrement en ce qui
concerne la céréaliculture. A cet effet, il a
prévu de faire baisser de 22% les superficies
qui lui seront dédiées en l'an 2020 en espé-
rant voir la production suivre une courbe
contraire et passer de 53 millions de quin-
taux actuellement à 76 en cette même année,
moyennant l'injection de quelque 11 mil-
liards de DH. 

« Ces hausses de prix seront immédia-
tement revues à la baisse s’il y a des baisses
au niveau du marché international et c’est
un engagement professionnel», a conclu
Lahoucine Azaz.

Hassan Bentaleb
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L'Office national marocain du tou-
risme (ONMT) lance, à l’occasion
de la journée mondiale du Tou-

risme, une campagne inédite pour mettre
sous les projecteurs les femmes et les
hommes qui travaillent dans toutes les fi-
lières du secteur et qui sont en première ligne
au service des touristes.

"La pandémie du Covid-19 a un
énorme impact économique et social. Elle
frappe à la fois les économies développées
et celles en développement. Et ce sont les
groupes les plus vulnérables qui ont été le
plus durement touchés de tous", fait remar-
quer l'ONMT dans un communiqué.

L'Organisation mondiale du tourisme
(OMT) a donc désigné la journée mondiale
du Tourisme 2021, célébrée le 27 septembre
de chaque année, comme une journée
consacrée au "tourisme pour une croissance
inclusive". L'occasion donc de porter le re-
gard par-delà les statistiques du tourisme
pour valoriser les personnes derrière les chif-
fres.

L’ONMT a donc décidé, à cette occa-
sion, de lancer une campagne multimédia
pour rendre hommage à toutes les femmes
et les hommes qui travaillent dans le secteur,
souligne le communiqué.

"Pour l’ONMT, il était important de

rendre hommage à ces femmes et ces
hommes qui sont les garants de l’expérience
client et qui contribuent donc à faire rayon-
ner la marque touristique Maroc. Cette re-
connaissance est d’autant plus importante
dans cette période difficile que traversent les
opérateurs du tourisme à tous les niveaux de
l’échelle de valeur", indique Adel El Fakir,
directeur général de l’ONMT, cité par le
communiqué.

Cette campagne de communication cor-
porate est déclinée à travers un visuel et une
capsule vidéo avec le message fort "Rendons
hommage aux acteurs du tourisme".

Dans la capsule vidéo, le Directeur gé-

néral et les directeurs centraux de l’Office
s’adressent directement aux acteurs du sec-
teur pour rappeler qu’ils participent au
rayonnement du pays en étant les gardiens
de l’hospitalité légendaire du Maroc et les ga-
rants de ses savoir-faire. La campagne est
portée par un dispositif  de communication
multimédia.

Par cette campagne, l’ONMT surprend
et innove. C’est ainsi la première fois que
l’Office mène une telle campagne où ce ne
sont pas les touristes mais les professionnels
du secteur qui sont en vedette.

La vidéo est à découvrir via le lien :
"https://youtu.be/7k3j2CIjxGk". 

L'ONMT rend hommage aux acteurs du tourisme



Confortés par les derniers chiffres

Les Marocains appellent de leurs vœux
la levée des restrictions sanitaires
Cela fait quelques jours que

les chiffres sont en baisse,
reflétant une amélioration
continue de la situation sa-

nitaire. Taux d'incidence, taux de po-
sitivité, pression hospitalière et
nombre de décès laissent envisager
un possible allègement des restric-
tions sanitaires très prochainement.

Le nombre de nouveaux cas en-
registrés dimanche 26 septembre est
ainsi descendu à 734 cas. 14.601 tests
ont été effectués, soit un taux de po-
sitivité de 5%. 35 décès sont, par ail-
leurs, à déplorer. Le nombre de cas
actifs baisse, quant à lui, à 16.466 cas
contre 17.187 la veille. «Il y a des rai-
sons d'être optimiste sur l'améliora-
tion de la situation sanitaire et le fait
qu'on pourra, on l'espère, adapter
nos règles à la circulation du virus»,
explique Dr O. Redoine, anesthé-
siste-réanimateur casablancais. «1.148
personnes sont hospitalisées en réa-
nimation ou en soins intensifs dont
58 nouveaux, au cours des dernières
24 heures. 40 d’entre eux sont sous
intubation invasive. Le taux d’utilisa-
tion de la capacité de réanimation est
descendu à 21,9%», souligne notre
interlocuteur qui appelle tout de
même au maintien de la vigilance,
notamment le respect des gestes bar-
rières. «Il y a une baisse notable mais
on reste à un niveau de circulation vi-
rale relativement important chez les
non-vaccinés et dans une moindre
mesure chez ceux qui le sont égale-
ment», estime-t-il

Appel à un allégement 
des mesures restrictives

Si la prudence reste de mise, des
voix appelant à l’allégement des me-
sures restrictives se font de plus en
plus entendre, notamment du côté
des professionnels des secteurs for-
tement impactés par la crise et de
quelques spécialistes de la santé.  

Lors de son passage sur 2M, Dr
Saïd Afif, membre du Comité scien-
tifique de la vaccination anti- Covid,
a fait savoir que «l’amélioration de la

situation épidémiologique au Maroc
permet au Comité scientifique de
donner ses recommandations au mi-
nistère de la Santé pour assouplir les
restrictions».  Outre les indicateurs
épidémiologiques, cet assouplisse-
ment est également justifié, selon Dr
Afif, par la progression prometteuse
de la campagne de vaccination et le
rythme d’approvisionnement des
doses de vaccins. Aujourd’hui plus de
18 millions de personnes sont com-
plètement vaccinées, soit 50,6% de la
population. «Avec un tel taux de vac-
cination, il est normal de réfléchir à
un retour à la quasi-normalité», a-t-il
expliqué. Et de préciser : «L’objectif
étant de permettre aux secteurs les
plus touchés de souffler».

Pour sa part, le professeur Aze-
dine Ibrahimi, membre du Comité
scientifique national pour la gestion
de la Covid-19, a appelé à prendre les
«décisions appropriées». Dans un
post Facebook, le directeur du labo-
ratoire de biotechnologie de la Fa-
culté de médecine et de pharmacie
de Rabat dit ne pas comprendre le
retard dans la prise d’une nouvelle
décision concernant les mesures res-
trictives. «Nous avons cru à vos pro-
messes de retour progressif  à la vie
normale. Nous avons cru à la sou-
plesse et à l'opportunité des déci-
sions. Aujourd'hui, nous ne
comprenons pas ce que vous atten-
dez pour que nous puissions jouir de
nos droits et retrouver progressive-
ment une vie normale, à l’instar des
autres personnes vaccinées dans le
reste du monde», a-t-il souligné. Pr
Ibrahimi a également affirmé qu’il est
inconcevable de continuer à interdire
l’accès aux stades ou de maintenir la
fermeture des salles de sport et des
Hamams. «Les vaccinés ont le droit
de reprendre leur vie et chaque ci-
toyen a le droit de reprendre norma-
lement son activité», a-t-il ajouté.
«Les Marocains sont fatigués, veulent
vivre avec le virus et reprendre une
vie normale», a-t-il martelé.    

Une source très proche des cer-
cles de décision nous a confirmé que
les autorités concernées s’apprêtent
à annoncer l’allégement des mesures
préventives et sanitaires. «L’heure du
couvre-feu nocturne sera repoussée
et les secteurs touchés par lesdites
mesures pourront bientôt reprendre
leurs activités», croit savoir notre in-
terlocuteur.

La rentrée des classes 
menace-t-elle cette 
amélioration ?

Si les indicateurs statistiques
montrent une baisse des contamina-
tions et une amélioration de la situa-
tion sanitaire, la rentrée des classes
pourrait-elle mettre un coup de frein
à cette amélioration ? «Pas vraiment»,
estime Dr O. Redoine qui tient tout
de même à mettre en garde contre le
risque de «circulation intense» chez
les moins de 12 ans, pour qui la vac-
cination n’est pas autorisée. «On

parle beaucoup de la rentrée scolaire
mais au cours de l’été aussi il y a
beaucoup de brassage, on sort plus,
on voit plus de gens», assure-t-il. Et
d’ajouter : «Si on se réfère à l’an der-
nier, on n’avait pas observé de re-
montée en flèche des cas après la
rentrée. On était déjà sur une pente
ascendante mais il n’y a pas eu d’ac-
célération».

Entre la rentrée de l’an dernier et
celle de cette année, le taux d’inci-
dence a nettement diminué. La vac-
cination, quant à elle, progresse à
grand pas chez les adolescents, suite
à l’organisation de grandes opéra-
tions de vaccination dans les collèges
et lycées. Aujourd’hui les plus de 12
ans sont vaccinés à 65,6%. Mais ce
qui préoccupe le plus Dr O. Redoine,
c’est l’impact de la saisonnalité. «
Moi, j’aurai plus tendance à être in-
quiet par l’arrivée de l’automne que
par la rentrée», assure-t-il. Et de pré-
ciser : «On sait que cette saison favo-
rise les transmissions même si ce
n’est pas l’unique facteur». Ce spécia-
liste cite, à titre d'exemple, la rentrée
scolaire en France qui semble, selon
lui, ne pas avoir eu d’impact sur l’épi-
démie pour le moment, les taux d’in-
cidence étant en baisse dans toutes
les tranches d’âge scolaire.

Un risque de «cluster» 3,5 fois 
plus important dans les écoles 
qui n’imposent pas le port 
du masque

Imposer le masque aux enfants ?
Depuis un an et demi de pandémie
de Covid-19, les stratégies varient
selon les pays. Au Maroc, le port de
masque à l’école n’est pas obligatoire.
Cette décision que les autorités justi-
fient par le bien-être des enfants, in-
quiète certains scientifiques qui
craignent une hausse des contamina-
tions dans les établissements sco-
laires.

Deux nouvelles études améri-
caines, réalisées par les Centres pour

le contrôle et la prévention des ma-
ladies, semblent plutôt en contradic-
tion avec le choix marocain… même
s’il est difficile d’en tirer des certi-
tudes définitives.

La première étude a été menée
sur un millier d’écoles en Arizona, di-
visées en trois groupes : celles qui ont
imposé le masque à leurs élèves et
aux membres du personnel dès la
rentrée, celles qui l’ont fait à n’im-
porte quel moment par la suite, et
celles qui n’imposent pas le masque.

Les auteurs ont regardé combien
d’épisodes épidémiques avec au
moins deux cas positifs avaient été
recensés du 15 juillet au 31 août. Il en
dénombrent 191, dont 16 dans les
écoles avec masque obligatoire dès la
rentrée, 62 dans celles qui l’ont dé-
cidé plus tard, et 113 qui n’ont jamais
imposé cette mesure. Après ajuste-
ment des données, les auteurs du
rapport aboutissent à un risque de
«cluster» 3,5 fois plus important dans
les écoles qui n’obligent pas les élèves
et le personnel à porter le masque
que dans celles qui l’ont décidé dès le
départ.  Ces données portent donc
sur le risque de voir survenir un
début d’épidémie en milieu scolaire,
et pas sur le nombre de cas positifs.

Tel est justement l’objet de l’autre
étude, menée cette fois à l’échelle du
comté et relayée par «Le Parisien».
Les auteurs ont voulu savoir si le taux
d’incidence chez les mineurs avait
plus ou moins augmenté en fonction
des mesures sanitaires à l’école.
Seules les circonscriptions où la
même règle (masque obligatoire ou
non) s’appliquait à toutes les écoles
ont été prises en compte, soit 520 au
total. Résultat ? Le nombre de cas
positifs chez les mineurs a augmenté
dans tous les comtés, mais davantage
dans ceux sans masque obligatoire
(environ 18 cas pour 100 000 habi-
tants en plus). «Cette étude présente
cependant plusieurs limites. Pour
commencer, corrélation n’est pas
causalité et d’autres facteurs peuvent

expliquer cette reprise épidémique,
même si les auteurs ont pris soin
d’ajuster leurs résultats en fonction
de plusieurs variables», soulignent
nos confrères du Parisien.

Retour imminent des 
supporters aux stades

Dans le cadre de la levée progres-
sive des restrictions, les nombreux
férus de football marocains vont
bientôt pouvoir retrouver les gradins
pour supporter leurs équipes. Le re-
tour des supporters dans les stades a
en effet été au centre d’une réunion
du Comité directeur de la Fédération
royale marocaine de football (FRMF)
avec le ministère de l’Intérieur et le
Comité scientifique chargé du suivi
de la pandémie. De nouvelles condi-
tions ont été établies pour ouvrir les
stades. Une jauge de 40% sera impo-
sée à l’ensemble des stades pour per-
mettre la distanciation entre les
différents spectateurs. Aussi, il a été
décidé d’interdire complètement l’ac-
cès des mineurs et ce même s’ils sont
accompagnés. Il sera aussi interdit de
vendre l’eau ou différentes boissons
en plus des produits alimentaires à
l’intérieur des enceintes.

Les stadiers à l’entrée des stades
vont devoir prendre la température
de tous les spectateurs pour interdire
l’accès à ceux qui présentent des
symptômes de fièvre. Il va sans dire
que les seules personnes qui auront
la possibilité d'entrer au stade sont
celles qui vont présenter un Pass sa-
nitaire. Les portiques seront d’ailleurs
équipés d’unités pour lire les QR ou
codes inscrits sur le pass.

La FRMF n’attend que le feu
vert des autorités, alors que les clubs
sont priés de se préparer pour re-
nouer avec le retour du public. Il se-
ront notamment obligés de
désinfecter l’ensemble des gradins,
mais aussi les toilettes et les portes en
plus des couloirs.

Mehdi Ouassat

LIBÉRATION MARDI 28 SEPTEMBRE 2021 3Actualité

Ecoles et stades 
ne constitueraient 
pratiquement 
pas de menace

“



LIBÉRATION MARDI 28 SEPTEMBRE 20214 Actualité

Le Secrétaire général de
l'Union pour la Méditerra-
née (UpM), Nasser Kamel,
a souligné que "l’expérience

de développement au Maroc est "en
marche avec des pas solides vers un
avenir meilleur pour le peuple maro-
cain".

Le Royaume est le deuxième
pays africain le plus attractif  pour les
investissements directs étrangers
après l'Egypte, comme il dispose
d'une économie diversifiée et d'un
climat attractif  pour les investisse-
ments, a-t-il expliqué dans une inter-
view accordée à la MAP en marge
du 4ème Forum Mondial de la Mer,
organisé les 24 et 25 septembre à Bi-
zerte (Nord).

A ce propos, le diplomate a fait
état d’une "amélioration sensible de
la capacité de certains pays méditer-
ranéens, à l’instar du Maroc, à diver-
sifier leurs exportations".

Il a rappelé que le Royaume est
l'un de ces modèles spécifiquement
évoqués dans une récente étude, éla-
borée par l'UpM en partenariat avec
l’Organisation de coopération et de

développement économiques
(OCDE), notant dans le même
contexte que "l'industrie automobile
au Maroc est un exemple vivant
d'une orientation stratégique adoptée
par l'Etat et qui a permis au pays de
devenir un vrai hub dans ce domaine
et de diversifier ses exportations vers
les pays de l'Union européenne et du
sud de la Méditerranée".

Le SG de l'UpM a appelé à tirer
les enseignements de certaines expé-
riences réussies ayant abouti à des ré-
sultats probants comme celle de
l’accord d'Agadir conclu entre le
Maroc, l'Autorité Nationale palesti-
nienne, l'Egypte, la Jordanie, le Liban
et la Tunisie.

Il a fait savoir que la Ligue arabe
avait lancé d’autres initiatives pour la
création d’une zone arabe de libre-
échange arabe et qui sont sur la
bonne voie malgré certains obstacles.

A cet égard, M. Kamel s’est féli-
cité des efforts déployés pour établir
un système des règles d'origine euro-
méditerranéennes unifiées, qui
contribueront à la réalisation de l'in-
tégration économique, qui à son
tour, permettra une intégration ré-
gionale".

Il a par ailleurs déploré l'exis-
tence de grandes disparités entre les
deux rives de la Méditerranée en
termes de degré d'intégration écono-
mique.

Il a toutefois fait savoir qu’il
existe de sérieuses initiatives à cet
égard pour remédier à ces disparités,
citant l’exemple du Maroc qui fait
partie de ces pays qui ont réussi à di-
versifier la structure de leurs expor-
tations tant au niveau régional
qu'international, dans le cadre d’une
approche d’encouragement, de di-
versification et de renforcement de
leurs infrastructures industrielles.

Le responsable a noté que les
ministres de l'UpM ont préparé un
rapport exhaustif  sur l'intégration ré-
gionale qui signifie l'intégration dans
l’espace euro-méditerranéen d’une
part et dans chaque région elle-
même d'autre part.

Il a relevé que les conclusions
étaient positives sauf  pour certains
pays en raison de l'absence d'accords

bilatéraux relatifs aux échanges com-
merciaux.

Dans le même ordre d’idées, il
s’est déclaré "convaincu" que les réa-
lisations accomplies en matière d’in-
tégration économique entre les pays
du nord de la Méditerranée sont
consécutives à un cadre réglemen-
taire du marché unique, qui est la
base de la construction de l'Union
européenne dans sa globalité.

Malheureusement, les pays du
sud de la Méditerranée n'ont pas en-
core atteint ce stade d'intégration ré-
gionale, a-t-il regretté.

M. Kamel a jugé "impératif" de
créer un mécanisme lié à tous les ob-
jectifs de développement durable tels
que la coopération économique, les
flux commerciaux et l'autonomisa-
tion des femmes, relevant qu’un
grand nombre d’études élaborées
par l’UpM focalisées sur le renforce-
ment du rôle central des femmes
dans la vie économique et qui pour-
raient, selon lui, permettre une aug-
mentation du produit intérieur brut
de ces pays de plus de 70%.

A cet égard, il a déploré un retard

dans le processus d’intégration des
femmes dans le développement, re-
levant que quoiqu'elles soient plus
nombreuses à sortir diplômées de
l'enseignement supérieur, les femmes
sont les moins intégrées sur le mar-
ché du travail.

Il a indiqué que l'Union s'em-
ploie en général à trouver des solu-
tions pratiques aux problèmes liés à
l'autonomisation des femmes, aux
investissements, aux flux commer-
ciaux, au changement climatique et à
ses effets économiques positifs, ajou-
tant que "le changement climatique
constitue non seulement un défi,
mais également une opportunité".

A une question liée à la problé-
matique de l'impact du changement
climatique de sept villes côtières de
pays méditerranéens, dont le Maroc,
le secrétaire général de l'UpM a fait
observer que le Maroc est conscient
des défis auxquels il est confronté en
ce qui concerne la question du chan-
gement climatique.

Il a précisé que "le Royaume dis-
pose d’une politique claire pour
s'adapter à cette situation et faire face

aux effets qui en découlent".
Il a exprimé la volonté de

l'Union européenne d'apporter une
dimension méridionale à la "Décen-
nie verte", qui, selon lui, représente
un "développement positif".

D’après le secrétaire général de
l’UpM, "la prise de conscience crois-
sante de nos pays en mettant en
place des plans à court et moyen
termes en relation avec cette ques-
tion vitale, devrait permettre à atté-
nuer ses effets sur nos régions et à
atteindre un développement durable
qui profiterait à nos sociétés à la lu-
mière de l'impact économique
positif  associé à la création de pro-
grammes respectueux de l'environ-
nement".

M. Nasser a noté que tous ces
facteurs devront permettre de réunir
les conditions idoines à un climat
économique respectueux de l'envi-
ronnement, au développement du-
rable et à l'augmentation des
capacités des cadres sur le marché du
travail et de la recherche scientifique
à travers la mise en place de solutions
efficaces à ces défis.

L'Union socialiste des forces populaires
(USFP) a remporté la présidence de 8 communes
sur un total de 25 dans la province de Sidi Ben-
nour.

Le Parti a également remporté 1 siège à la
Chambre des représentants, après être arrivé en
tête avec 31.160 voix.

L'USFP a remporté la présidence de 7 com-
munes après avoir obtenu une majorité conforta-
ble, et dominé les sièges de 8 communes

territoriales, à savoir Zmamra, Laghnadra, Saniat
Berguig, Oualidia, Lgharbia, Ouled Sbita, Laakak-
cha et El Aounat.

L'USFP a remporté 6 sièges sur 19, au titre des
élections du conseil provincial de Sidi Bennour,
après avoir obtenu 202 voix et s'est allié avec le
Parti authenticité et modernité (PAM) (5 voix) et
l'Union constitutionnelle (UC) (3 voix) qui lui ont
permis d'avoir un total de 14 voix et par consé-
quent la présidence du conseil provincial.

L'USFP remporte la présidence de 8 communes 
sur un total de 25 dans la province de Sidi Bennour 

Nasser Kamel : L'expérience de développement
au Maroc en marche avec des pas solides

Le Royaume est 
le deuxième pays
africain le plus 
attractif pour les
investissements 
directs étrangers
après l'Egypte

“
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La CDAI et l'UNESCO célèbrent la Journée
internationale du droit d’accès à l’information
La Commission du droit

d’accès à l'information
(CDAI) et l'Organisation
des Nations unies pour

l’éducation, la science et la culture
(UNESCO) célèbrent, ce mardi, la
Journée internationale du droit d’ac-
cès à l’information autour du thème
:"Le rôle, les attributions et l’impor-
tance de l’indépendance des Com-
missions nationales d’accès à
l’information". 

Cette célébration permettra de
débattre de l’importance de l'indé-
pendance effective des Commis-
sions nationales de droit d’accès à
l’information pour permettre un
monitoring effectif  de l’accès à l’in-
formation, font savoir les deux or-
ganismes dans un communiqué
conjoint.

Célébrée le 28 septembre de
chaque année, cette journée sera
aussi l'occasion de présenter les
grandes lignes du bilan de la CDAI
et de le discuter avec les parties pre-
nantes.

L'UNESCO considère le droit
d’accès universel à l’information
comme essentiel au bon fonction-
nement démocratique des sociétés
et au bien-être de chaque individu,
souligne le communiqué, rappelant
que le Maroc a fait partie des trois
États qui ont proposé, dans le cadre
du Bureau exécutif  de l’UNESCO
du 19 octobre 2015, une recom-
mandation consacrant le 28 septem-
bre comme Journée internationale
de célébration du droit d’accès à l’in-
formation.

"S’ajoutant aux politiques pu-
bliques d’accès à l’information, l’at-
teinte de l’Objectif  de
développement durable (ODD), lié
à l’adoption et à la mise en œuvre de
dispositions constitutionnelles, ré-

glementaires et politiques pour ga-
rantir l’accès public de l’informa-
tion, permet, de manière concrète,
la réalisation de sociétés plus inclu-
sives, transparentes et équitables",
ajoute-t-on.

L’article 27 de la Constitution du
Royaume, poursuit le communiqué,
précise que "les citoyennes et les ci-
toyens ont le droit d'accéder à l'infor-
mation détenue par l'administration

publique, les institutions élues et les
organismes investis d'une mission de
service public. (…)". 

Après son édition 2020 sous le
thème "L’accès à l’information en
temps de crise", l’UNESCO, dans
son édition 2021 sous le thème "Le
droit de savoir : reconstruire en
mieux avec l’accès à l’information",
met cette année l’accent sur l’impor-
tance des garanties constitution-

nelles, statutaires et/ou politiques
notamment le rôle essentiel joué par
les Commissions d’accès à l’infor-
mation pour l’accès du public à l’in-
formation afin de renforcer et
rétablir la confiance, d’aider à la for-
mulation de politiques publiques
durables à travers et au-delà de la
crise Covid-19.

Dans le cadre d’une gouver-
nance multipartite, associant tous

les acteurs, en particulier les associa-
tions et les médias, l’UNESCO dé-
clare qu’il est important que des
politiques publiques soient mises en
place pour promouvoir l’accès à l’in-
formation en temps de crise, sans
discrimination et adaptées aux be-
soins des diverses populations en
vue de les protéger contre les
risques sanitaires et l’impact socioé-
conomique de cette crise.

Participation de la jeunesse
marocaine aux négociations
de la pré-COP26 à Milan
Des jeunes Marocains prendront

part, du 28 septembre au 2 octobre
à Milan, à la conférence

"Youth4Climate : Driving Ambition" et à la
pré-COP26, prévue à Glasgow.

Cette participation, qui s'inscrit dans le
cadre des préparatifs de la COP 26 vise à
mettre en avant le rôle crucial des généra-
tions futures dans l'action climatique, a in-
diqué un communiqué des participants
marocains. Le jeune Marocain Hatim Az-
nague participera, aux côtés de 400 jeunes
militants provenant du monde entier, à ce
sommet pour débattre des questions et des
priorités de l'action climatique, notamment
l'ambition des jeunes, la relance durable,
l'implication des acteurs non étatiques et la
prise de conscience des enjeux climatiques. 

M.Aznague a souligné dans ce contexte
les efforts consentis par le Royaume sous
l'impulsion de SM le Roi Mohammed VI en
matière de lutte contre le changement clima-
tique, mettant en avant l'expérience maro-
caine pionnière dans ce domaine aux
niveaux continental et international. Le
sommet de Milan représente une opportu-
nité pour mettre en exergue le modèle ma-
rocain à travers la vision de la jeunesse, a-t-il
ajouté.

Le Royaume a présenté, le 22 juin, sa
contribution nationale au secrétariat
exécutif  de la Convention-cadre des Na-
tions unies sur le changement climatique
(CCNUCC), avec un nouvel objectif  de ré-
duction des émissions de gaz à effet de serre
(GES) qui est de 45,5% d'ici 2030.

58 candidats à l'immigration
clandestine secourus à Tan Tan

58candidats à l'immigration
clandestine, dont une femme
et un mineur, ont été secou-

rus dimanche sur la côte de Tan Tan. 
Une barque a été retrouvée di-

manche matin sur la côte, avec à son
bord 58 immigrés clandestins, tous de
nationalité marocaine, et qui étaient en
danger, a déclaré à la MAP le délégué
de la pêche maritime à Tan Tan, Yous-
sef  Fonoun. Il a précisé que ce bateau
se trouvait à 45 milles à l'ouest du port
de Tan Tan, ajoutant que ces personnes
ont été évacuées vers le port sains et
saufs.

Selon M. Fonoun, cette opération a
été menée avec l'aide du bateau de
pêche côtière "Ouled Zeid" et en coor-
dination avec la Marine Royale, la Gen-
darmerie Royale et les autorités locales.

Ces candidats à l’émigration clan-
destine ont été hébergés au centre
d'hébergement temporaire "Tegiria"
relevant de l’Entraide nationale à
Tan Tan.
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Dans le prestigieux quartier de
Hudson Yard and Public
Square & Gardens, en plein

cœur de Manhattan, tout semblait nor-
mal en cette fin de semaine. Des gens
qui vaquent à leurs propres affaires et
d’autres qui préfèrent profiter des
rayons d’un soleil doux, jusqu’à ce qu’un
groupe de Gnawa vient annoncer une
présence marocaine remarquée dans ce
quartier huppé de la Grande Pomme.

Il s’agissait bien d’un événement
éminemment marocain haut en couleur
puisqu’une vaste campagne de commu-
nication placée sous le thème “Mo-
rocco, Kingdom of  Taste”, vient d’y
prendre quartier dans le but de promou-
voir l’“offre exportable” marocaine au-
près des New-yorkais et des Américains
en général.

Lors de ce rendez-vous, qui se
poursuit jusqu’au 29 septembre, les
New-yorkais ont la chance de “venir vi-
siter et déguster, parfois +à l’aveugle+”
les fines bouchées spécialement conçues
par la Cheffe marocaine Yasmina
Ksikes.

La thématique choisie pour cette ac-
tion de promotion est : “Morocco,
Kingdom of  Taste” où cinq filières sont
mises en valeur sous forme d'îlots : Fi-
lière fruits et légumes, Filière agrumes,
Filière oléicole, Filière Produits du ter-
roir et Filière Produits de la pêche.

“L’objectif  de cet événement est de

promouvoir les produits agroalimen-
taires et ceux de la pêche d’origine
Maroc”, a indiqué à cette occasion, El
Mehdi El Alami, directeur de la promo-
tion et du développement à l’Etablisse-
ment autonome de contrôle et de
coordination des exportations
(EACCE) – Morocco Foodex, partie
organisatrice de l’exposition.

En effet, l’offre exportable maro-
caine regroupe un ensemble de facteurs
permettant d’offrir une variété de pro-
duits riches par leurs diversités, recon-
nus par leur traçabilité, uniques par leurs
saveurs et aussi compétitifs grâce à la
politique agricole mise en place ces der-
nières années par le Royaume.

M. El Alami a en outre relevé, dans
une déclaration à la MAP, que la finalité
de cette campagne est d’informer le
consommateur américain de la qualité
Premium des produits marocains et de
leur diversité et richesse, ainsi que de
prospecter des opportunités d’affaires
dans ces domaines.

L’événement est aussi une fenêtre
pour découvrir et apprécier la gastrono-
mie marocaine. La Cheffe marocaine
Yasmina Ksikes a fait preuve d’une
grande générosité en essayant d’expli-
quer à une assistance américaine cu-
rieuse, la richesse d’une cuisine qui
reflète un savoir-faire ancestral.

“C’est la première fois que je fais
l’expérience de la cuisine marocaine. J’ai

beaucoup aimé le goût prononcé des
gâteaux”, a confié à la MAP, la New-
yorkaise Jessy.A, qui ne cachait pas son
intérêt à découvrir encore plus la culture
marocaine et ses différentes facettes.

Sillonnant les stands des produits
mis en place à cette occasion, elle s’est
dite impressionnée par la diversité des
produits agroalimentaires exposés. 

Pour sa part, l’Envoyé spécial du Se-
crétaire général de l’ONU pour le som-
met sur les systèmes alimentaires de
2021, Angrès Kalibata, s’est félicitée de
pouvoir découvrir la culture culinaire et
les produits marocains qui se démar-
quent par leurs couleurs et leur diversité.

Elle a également estimé, dans une
déclaration à la MAP, que la culture cu-

linaire peut aider dans le rapprochement
entre les peuples, saluant par la même
l’organisation de ce genre d’événements
reflétant l’importance de systèmes ali-
mentaires plus sains et durables.

Il faut dire que cette campagne lan-
cée par le Maroc intervient à un mo-
ment où les Nations Unies viennent de
convoquer le Sommet sur les Systèmes
alimentaires. Evénement ambitieux, le
Sommet vise à développer de nouvelles
mesures pour progresser dans la réalisa-
tion des 17 objectifs de développement
durable de l’Agenda 2030.

La cérémonie d’inauguration de
cette exposition a vu la présence de plu-
sieurs personnalités de divers horizons.

Par Karim Aouifia (MAP)

Les éléments du service pré-
fectoral de la police judi-
ciaire d'Agadir ont procédé,

dernièrement, en étroite coordina-
tion avec les services de la Direc-
tion générale de la surveillance du
territoire, à l'interpellation de sept
personnes âgés entre 20 et 57 ans,
pour leurs liens présumés avec un
réseau criminel s'activant dans le

trafic international de drogue, l'or-
ganisation de l'immigration illégale
et la traite humaine.

Trois prévenus ont été inter-
pellés à Agadir, dont le suspect
principal qui a été appréhendé
dans la zone d'Iligh, sur la base
d'un avis de recherche national
pour trafic international de drogue,
indique la Direction générale de la

sûreté nationale (DGSN), ajoutant
qu'une coordination sur le terrain
avec les éléments de la Gendarme-
rie royale territorialement compé-
tente a permis d'interpeler un
quatrième suspect dans la zone de
Taghazout, à quelque 30 km au
nord d'Agadir.

Les opérations de fouilles me-
nées dans un domicile exploité par

les suspects à Taghazout ont per-
mis d'interpeller trois candidats à
l'immigration illégale, en plus de la
saisie de 64 ballots de chira desti-
nés au trafic international, d'un
poids total de deux tonnes, d'une
embarcation pneumatique, d'une
quantité de carburant ainsi que des
équipements et du matériel logis-
tiques de navigation maritime, pré-

cise la DGSN dans un communi-
qué.

Les mis en cause ont été placés
en garde à vue à la disposition de
l’enquête judiciaire menée sous la
supervision du parquet compétent,
pour élucider les éventuelles rami-
fications et les complices impli-
qués dans cette activité criminelle,
conclut le communiqué.

Saisie de 2 tonnes de chira à Agadir
Sept personnes interpellées

Six morts dans un accident 
de la circulation à Bir Inzaran 

Six personnes ont trouvé la mort dans un accident de la circu-
lation survenu dimanche au niveau de la collectivité territoriale de
Bir Inzaran, relevant de la province d'Oued Eddahab, apprend-on
auprès des autorités locales.

L’accident s’est produit vers 09h00 sur la route nationale n° 1
reliant Dakhla à Boujdour (150 KM au nord de Dakhla), à la suite
d’une collision entre un véhicule léger et un camion remorque, in-
dique-t-on de mêmes sources, précisant que cet accident a fait six
morts, tous passagers du véhicule léger. Les dépouilles ont été
transférées à la morgue de l’hôpital régional Hassan II de Dakhla.

Tentative de trafic de devises à Tanger Med
Les éléments de la douane au port Tanger Med ont mis en échec récemment une tentative

de trafic de plus de 106.000 euros, sans déclaration préalable auprès des institutions finan-
cières compétentes. "Les éléments de la douane opérant au port Tanger Med passagers ont
saisi 106.950 euros, en possession d'un Marocain résidant à l'étranger, qui tentait d'introduire
cette somme sur le territoire national sans disposer d'une autorisation auprès de l'Adminis-
tration des douanes et impôts indirects (ADII)", a indiqué une source douanière à la MAP.

Lors d’une opération de contrôle routinière des passagers, les éléments de la douane ont
soumis une voiture utilitaire immatriculée en Italie à une inspection minutieuse ayant permis
de mettre la main sur cette somme, qui était dissimulée dans un sac à main parmi les bagages
du véhicule.

La même source a ajouté que la personne concernée a été remise à la police judiciaire,
sur instruction du parquet général, pour approfondir l'enquête sur cette affaire.

Kingdom of Taste

Les New-Yorkais découvrent les goûts
d'une culture authentiquement marocaine



   

Bon démarrage à la Bourse de Casablanca
La Bourse de Casablanca débutait la séance de lundi en hausse, son principal indice, Masi, gagnant 0,23% à 13.162,28

points.
Le MSI20, qui reflète la performance des cours des 20 entreprises les plus liquides, prenait 0,26% à 1.079,01 points et

le Madex, indice compact composé des valeurs cotées au continu, progressait de 0,24% à 10.702,49 points.
L'indice de référence Environnement, social et gouvernance (ESG) "Casablanca ESG 10" avançait, quant à lui, de

0,44% à 991,06 points.
Sur le front des valeurs, Fenie Brossette s'envolait de 3,99% dans les premiers échanges de la cote, devant Disway

(+3,76%) et Managem (+3,48%).
Lanterne rouge du Masi, S.M Monétique perdait 3,84%, suivie par Taqa Morocco (-2,44%) et Jet Contractors (-1,65%).
Au volet des valeurs les plus actives, Disway drainait 6,52 millions de dirhams (MDH), LabelVie 2,15 MDH et Managem

1,27 MDH.

Les entreprises de l'industrie manu-
facturière s'attendent à une aug-
mentation de leur production au

3ème trimestre 2021, selon le Haut-com-
missariat au plan (HCP).

Ces anticipations seraient attribuables,
d’une part, à une hausse de l’activité de
"Fabrication d'autres produits minéraux
non métalliques" et de la "Métallurgie" et,
d’autre part, à une diminution de celle de
l'"Industrie chimique" et de la "Fabrication
d'équipements électriques", indique le
HCP dans une note sur les résultats des
enquêtes de conjoncture auprès des entre-
prises relevant des secteurs de l'industrie
manufacturière, de l'extractive, de l'indus-
trie énergétique, de l'industrie environne-
mentale et de la construction, au titre du
troisième trimestre 2021.

Concernant les anticipations de l’em-
ploi, les industriels prévoient globalement
une stabilité des effectifs employés, d'après
la même source.

S’agissant de l’industrie extractive, les
entreprises de ce secteur prévoient une sta-
bilité de leur production, imputable, prin-
cipalement, à une stagnation de la
production des phosphates, fait savoir le
HCP, relevant qu'au niveau des effectifs
employés, les patrons de ce secteur pré-
voient une diminution.

La production énergétique attendue
pour le 3ème trimestre 2021, connaîtrait,
quant à elle, une augmentation attribuable
à une hausse de la "Production et distribu-
tion d’électricité, de gaz, de vapeur et d’air
conditionné". Pour ce qui est de l’emploi,
il connaîtrait une diminution.

Pour le même trimestre, les entreprises
de l’industrie environnementale anticipent
une augmentation de la production notam-
ment dans les activités du "Captage, trai-
tement et distribution d’eau" et une
stabilité des effectifs employés.

La note fait, en outre, ressortir qu'au
2ème trimestre 2021, la production de l'in-
dustrie manufacturière aurait connu une
hausse résultat d'une augmentation de la
production dans les branches des "Indus-
tries alimentaires", de l'"Industrie automo-
bile" et de l'"Industrie chimique" et d’une
diminution de la production dans les
branches de la "Fabrication d'équipements
électriques" et de la "Fabrication d'autres
produits minéraux non métalliques".

Les carnets de commandes du secteur
sont jugés d’un niveau normal par les chefs
d’entreprise. S’agissant de l’emploi, il aurait
connu une stabilité. Globalement, le taux
d’utilisation des capacités de production
(TUC) dans l’industrie manufacturière se
serait établi à 77%.

Au 2ème trimestre 2021, la production
de l’industrie extractive aurait affiché une
stabilité imputable à une stagnation de la
production "d’autres industries extrac-
tives". Les carnets de commandes se se-
raient situés à un niveau normal et l’emploi
aurait connu une baisse. Dans ces condi-
tions, le TUC dans l’industrie extractive se
serait établi à 72%.

La production de l’industrie énergé-
tique aurait connu, au T2-2021, une aug-
mentation due principalement à une
hausse dans la "Production et distribution
d’électricité, de gaz, de vapeur et d’air
conditionné".

S’agissant des carnets de commandes,
ils sont jugés d’un niveau normal, et l’em-
ploi, quant à lui, aurait connu une diminu-
tion.  En ce qui concerne la production de
l'industrie environnementale, elle aurait en-
registré une augmentation imputable à une
hausse de l'activité du "Captage, traitement
et distribution d’eau". Les carnets de com-
mandes de ce secteur se seraient établis à
un niveau normal et l’emploi aurait connu
une augmentation.

De l’optimisme chez les chefs 
d'entreprises du secteur de la construction

Les anticipations avancées par les chefs d'entreprise du secteur de la construction,
pour le 3ème trimestre 2021, font ressortir, globalement, une hausse de l'activité, selon
le HCP.

Cette évolution résulterait, d'une part, de la hausse d’activité attendue dans les
branches de la "Construction de bâtiments" et du "Génie civil" et, d’autre part, de la di-
minution d’activité prévue au niveau de la branche des "Travaux de construction spé-
cialisés", précise le HCP dans sa récente note sur les résultats des enquêtes de
conjoncture auprès des entreprises relevant des secteurs de l'industrie manufacturière,
de l'extractive, de l'industrie énergétique, de l'industrie environnementale et de la
construction, au titre du troisième trimestre 2021.

Cette hausse dans le secteur de la construction serait accompagnée par une stabilité
des effectifs employés, ajoute la même source.

Au 2ème trimestre 2021, l’activité dans le secteur de la construction aurait connu
une diminution, relève le HCP, notant que cette évolution aurait été due principalement
à la baisse d’activité dans les branches des "Travaux de construction spécialisés" et du
"Génie civil".

Les carnets de commandes dans la construction se seraient situés à un niveau infé-
rieur à la normale et l’emploi aurait connu une baisse. Dans ces conditions, le taux d'uti-
lisation des capacités dans le secteur de la construction se serait établi à 69%.

Industrie manufacturière

La production attendue en hausse au 
3ème trimestre de l’année en cours, selon le HCP
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Le cinéma marocain est devenu
l’un des plus réputés, importants
et réussis dans les régions arabe

et africaine grâce notamment à ses œu-
vres qui lui garantissent une présence
unique lors des festivals et manifesta-
tions cinématographiques internatio-
naux, souligne le critique égyptien de
cinéma et de littérature, Mahmoud
Abdel Shakur.

Dans un entretien accordé di-
manche à la MAP en marge de la pro-
jection des deux films marocains
“Morjana” du réalisateur Jamal Souissi,
et “Jrada Malha” de Driss Roukh, à
l’occasion de la 37ème édition du Fes-
tival international du cinéma des pays
méditerranéens d’Alexandrie, le cri-
tique égyptien a expliqué que la parti-
cipation de cinq opus marocains est la
preuve que les organisateurs des festi-
vals internationaux accordent un grand
intérêt au septième art marocain, à la
faveur de ses films et de ses produc-
tions.

“La création du Centre cinémato-

graphique marocain (CCM) met en
avant la valeur du cinéma, accompa-
gnée de l’émergence d’expériences ar-
tistiques et cinématographiques,
simples dans leur contenu, mais présa-
geant d’un avenir prometteur pour l’in-
dustrie du cinéma au Maroc”, a-t-il
indiqué. Plusieurs ne savent pas que le
Maroc était le premier pays arabe à
remporter un Prix mondial du cinéma.
Le film marocain “Outtel” produit en
1952 a décroché la Palme d’or du Fes-
tival de Cannes, a précisé M. Abdel
Shakur.

Ensuite, une génération de ci-
néastes croyant en la valeur du réalisme
est née, a fait remarquer le critique, no-
tant que l’artiste marocain est passé de
participant à protagoniste et qu’ainsi le
marché de la production artistique
s’était rafraîchi. Il a également expliqué
que le récent développement du ci-
néma marocain est le résultat de l’inté-
rêt accordé par le Maroc en tant que
soft power capable d’influencer.

Le Maroc a accordé au cinéma une

importance particulière et un soutien
illimité. Des établissements spécialisés
dans l’enseignement du cinéma ont été
créés, ce qui a contribué à l’excellence
des œuvres cinématographiques maro-
caines, a-t-il détaillé. Il a noté que le ci-
néma marocain a pu traiter des
questions sociétales épineuses autrefois
difficiles à aborder, en se référant au
climat de liberté dans le cinéma, souli-
gnant que ceci a permis au cinéma ma-
rocain de s’ouvrir sur le 7ème art
mondial.

Le film “Morjana” du réalisateur
Jamal Souissi figure dans la liste des
longs métrages en lice pour le festival.
L’œuvre est interprétée par Hanae
Bouab, Abdellah Bensaid, Sayed
Ahmed Ajumi, Nadia Niazi, Farida
Ouchani et Hamza El Yamlahi. Le pre-
mier long-métrage de Jamal Souissi ra-
conte, durant près de 100 minutes,
l’histoire de Morjana, une jeune femme
marocaine obsédée par l’opéra, qui vit
à Paris et souhaite retourner dans sa
ville natale de Tanger pour réaliser son

rêve d’ancrer cet art dans son pays
d’origine.

Quant au film “Jrada Malha” du
réalisateur Driss Roukh (125 minutes),
il concourt pour le prix des longs mé-
trages arabes des pays méditerranéens.
Le film se réfère à un jeu du patrimoine
populaire, à travers lequel le réalisateur
tente de jeter la lumière sur l’histoire de
“Rania”, une jeune femme trentenaire
qui a de sérieux problèmes avec son
mari.

En plus de ces deux films, le Maroc
participe à la compétition des longs
métrages avec “Anatou” de la réalisa-
trice Fatima Boubekdi et à la compéti-
tion des courts métrages avec les films
“La Dernière vague” du réalisateur
Mustafa Farmati et “Le Chant du
péché” de Khaled Maadour. Du nom
du cinéaste égyptien Ali Badrakhan, les
travaux de la 37ème édition du Festival
international du cinéma des pays mé-
diterranéens d’Alexandrie ont com-
mencé samedi, sous le thème “Un
Cinéma pour la vie”.
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Le film de super-héros Marvel “Shang-Chi et la
légende des dix anneaux” a conservé la tête du

box-office nord-américain pour une quatrième se-
maine consécutive, selon des chiffres provisoires
publiés dimanche par le cabinet spécialisé Exhibi-
tor Relations.

Dernier-né de la filiale du géant du divertisse-
ment Disney, “Shang-Chi” peut se targuer d’avoir
engrangé près de 13,3 millions de dollars de re-
cettes de vendredi à dimanche, et plus de 196 mil-
lions depuis sa sortie le 3 septembre aux
Etats-Unis.

Le film, qui a pour décor une Chine imaginaire
mêlant créatures gigantesques, mysticisme et kung-
fu, est le premier des studios Marvel à avoir un
metteur en scène asiatique (Destin Daniel Cretton)
et un casting également dominé par des vedettes
asiatiques, emmené par le Canadien d’origine chi-
noise Simu Liu.

La deuxième place du classement est occupée
par un nouvel entrant, “Cher Evan Hansen”. Cette
comédie musicale dramatique met en scène Evan,
un lycéen souffrant d’anxiété sociale, dont la vie
bascule après le suicide d’un de ses camarades de
classe.

Pour sa première semaine d’exploitation, le

film a enregistré 7,6 millions de dollars de recettes.
Création assez complexe autour du suicide, de
l’adolescence et des normes sociales, “Cher Evan
Hansen” est à l’origine une comédie musicale por-
tée à la scène en 2015.

Ben Platt, qui incarnait Evan Hansen dans la
comédie musicale de 2015, reprend son rôle sur
grand écran, à 27 ans, quatre ans après avoir reçu
le trophée du meilleur acteur dans une comédie
musicale aux Tony Awards.

La comédie d’action “Free Guy” est tombée à
la troisième place du classement pour sa septième
semaine sur les écrans avec 4,1 millions de dollars,
pour un peu plus de 114 millions depuis sa sortie.

Le film d’épouvante “Candyman” est lui resté
stable à la quatrième place pour sa cinquième se-
maine en salles. Le remake produit par Universal
du célèbre opus de 1992 a récolté 2,5 millions de
dollars (56,8 millions depuis sa sortie).

Pour sa deuxième semaine d’exploitation “Cry
Macho”, le dernier opus réalisé par Clint East-
wood, a chuté de la troisième à la cinquième place
avec 2,1 millions de dollars. L’acteur américain de
91 ans y renoue avec les westerns qui ont fait sa
gloire et incarne un ancien champion de rodéo,
Mike Milo, chargé d’une dernière mission.

“Shang-Chi et la légende des dix anneaux” toujours seigneur du box-office

Festival international 
du cinéma des pays 
méditerranéens d’Alexandrie

Le 7ème art
marocain encensé
en Egypte 
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Bouillon3ème édition du 
“Prix de la critique poétique”
La “Maison de la poésie” à Mar-

rakech vient d’annoncer l’orga-
nisation de la 3ème édition
(2020-2021) du “Prix de la critique
poétique” au profit des jeunes cri-
tiques et chercheurs marocains ou
étrangers résidant dans le Royaume.
Dans un communiqué, la “Maison
de la poésie” indique que ce prix vise
à enrichir le répertoire de la critique
poétique, en encourageant les jeunes
talents, notamment dans les do-
maines de la recherche et de la cri-
tique de la poésie marocaine.

La participation à ce prix est ou-
verte aux critiques et chercheurs ma-
rocains, hommes et femmes, à
condition que les études et re-

cherches présentées soient en arabe
classique et répondent aux normes
et mécanismes d’études et de re-
cherches scientifiques, tout en préci-
sant les sources et références
bibliographiques, ajoute le commu-
niqué. Ces études et recherches,
poursuit la même source, ne doivent
pas être primées dans un concours
similaire ou publiées auparavant, sa-
chant que l’âge du participant ne doit
pas dépasser 40 ans.

Les études doivent également
remplir les conditions scientifiques
requises pour ce genre de travaux,
alors que le nombre de mots des re-
cherches soumises ne doit pas être
inférieur à 15.000. Et le communi-

qué de faire savoir que la date limite
pour la réception des candidatures
est fixée au 10 octobre prochain, re-
levant que les recherches et études
gagnantes seront annoncées lors
d’un grand événement poétique.

Outre les prix financiers réservés
aux vainqueurs, qui ne pourront plus
participer à nouveau à ce concours
qu’après trois ans, la “Maison de la
poésie” à Marrakech se chargera
aussi de la publication des deux pre-
miers travaux de recherche primés,
souligne la même source. Et de
conclure que les recherches reçues
seront soumises, après sélection, au
jury pour déterminer celles qui rem-
porteront les trois premières places.

LIBÉRATION MARDI 28 SEPTEMBRE 2021 13

de culture

Tunis abrite le Congrès mondial des écrivains de
langue française, ouvert samedi avec la participa-

tion du Maroc. Au programme de cette manifestation
figure une conférence intitulée “Que signifie écrire en
français”.

A cette occasion, Leila Slimani, écrivaine franco-
marocaine et présidente du comité littéraire au Congrès
mondial des écrivains de langue française, a mis l’ac-
cent sur les difficultés organisationnelles de cet événe-
ment d’envergure, liées à la pandémie de Covid-19,
tout en évoquant son riche parcours d’écrivaine et sa
relation avec la langue française.

Depuis ses débuts dans l’écriture et son intérêt
pour la langue française, Leila Slimani a eu un parcours
assez distingué qui, dit-elle, l’a conduite “de l’écriture
romanesque au journalisme”. Son enfance et les ques-
tions de la femme sont au coeur de ses romans.

Leila Slimani est lauréate du Prix Goncourt 2016
pour son 2ème roman “Chanson douce”, une distinc-
tion qui lui a permis d’avoir plus de visibilité dans le
milieu littéraire français. Elle siège, depuis 2017, au
Conseil permanent de l’Organisation internationale de
la Francophonie, après avoir été nommée représen-
tante personnelle du président Emmanuel Macron
pour la Francophonie.

“L’usage du français pour les écrivains franco-
phones non natifs constitue un vecteur de richesse lin-
guistique et culturelle en général”, a précisé Slimani,
qui a invité les jeunes à maîtriser le français, l’anglais,
le portugais, l’espagnol ou toutes les autres langues, ce
qui leur ouvre de larges perspectives sur le monde et
les cultures.

D’après elle, sa génération est largement
“consciente de son droit à s’exprimer librement”. Elle
affirme que ce mode de pensée diffère de celui des “gé-
nérations ayant vécu durant l’époque du colonialisme
ou de la guerre froide”. Dans le même ordre d’idées,
Leila Slimani cite “la critique faite aux écrivains fran-
cophones d’origine maghrébine, parfois accusés
d’aborder des questions qui sont loin des véritables
préoccupations de leurs concitoyens”.

Sa mission au sein de la Francophonie constitue
pour l’écrivaine “un moyen à travers lequel elle essaye
d’offrir de nouvelles chances pour les jeunes artistes
dans les différentes spécialités dont le cinéma, la mu-
sique, le théâtre et bien d’autres”. Dans sa relation avec
la langue de Molière, Slimani opte pour une vision plus
ouverte sur l’usage du français et son lien avec le colo-
nialisme qui ne doit pas, selon elle, “empêcher de voir
les larges opportunités qu’offre la Francophonie”.

Participation du Maroc au Congrès mondial des écrivains de langue française

    

Parcours des arts de Tanger 

La Gallery Kent organise, du 1er au 31 octobre, l’ex-
position “Mémoire écrite, illustrée, méditée et stylisée”,
célébrant l’internationalité pérenne de la ville de Tanger.
L’événement, qui s’inscrit dans le cadre de la troisième
édition du Parcours des arts de Tanger, vise à présenter
les œuvres de quatre artistes provenant d’horizons variés,
à savoir Saïd Messari, Bernabé López Garcia, Abdelkader
Chaoui et Elena Prentice, qui permettront de célébrer l’in-
ternationalité pérenne de la cité du Détroit, en poursui-
vant des thématiques liées à la mémoire et à l’invisible.

"Do It Yourself"

De son côté, la Fondation Hiba a lancé une invitation
sur sa page Facebook aux amateurs de produits culturels
DIY, pour découvrir son point de vente, situé au café La
Scène. Un concept store qui met en avant des produits
d’artistes contemporains de disciplines artistiques variées,
notamment vinyles, CDs, BDs, tote bags et plein d’autres.
La démarche “Do It Yourself ”, qui aspire à verser l’en-
semble des recettes aux créateurs, propose des produits
conçus par les artistes eux-mêmes, dont des œuvres artis-
tiques d’associations et artistes de la scène locale.

Académie des César

Enfin, l’Assemblée générale de l’Association pour la
promotion du cinéma (APC), qui régit l’Académie des
César, a procédé à l’actualisation de son règlement pour
les César 2022, votant la création de deux nouveaux César.
Le premier César concerne les meilleurs effets visuels, qui
viendra saluer l’excellence de la créativité française à tra-
vers le travail des superviseurs des effets visuels d’un film,
alors que le second, celui du meilleur film de court mé-
trage documentaire, révélera les cinéastes émergents du
documentaire.



Les socialistes du Premier
ministre Antonio Costa
ont remporté les élections
municipales de dimanche

au Portugal mais cette victoire, plus
courte que celle de 2017, est ternie
surtout par une défaite surprise à
Lisbonne, leur fief  depuis 14 ans.

Selon des résultats quasi com-
plets connus lundi matin, les socia-
listes ont remporté les élections
locales pour la troisième fois consé-
cutive, avec 34,4% des voix et au
moins 147 communes, contre 31%
des suffrages et 110 mairies pour
l'opposition de centre droit.

Le recul du Parti socialiste était
attendu après le résultat historique

obtenu quatre ans auparavant, avec
38% des voix et 161 mairies contre
28% des suffrages et 98 municipa-
lités pour le Parti social-démocrate
(PSD, centre droit) et ses alliés.

En revanche, les électeurs de la
capitale ont déjoué tous les pronos-
tics en offrant la mairie de Lisbonne
à l'ancien commissaire européen
Carlos Moedas, dont la large coali-
tion de droite a battu le socialiste
Fernando Medina avec 35,8% des
voix contre 31,7% pour le maire
sortant.

Réagissant à la fin d'une soirée
électorale qui s'est prolongée
jusqu'aux premières heures de
lundi, Antonio Costa s'est félicité

d'une "très nette victoire" au plan
national, tout en reconnaissant la
"frustration" provoquée par une
"défaite inattendue" à Lisbonne.

C'est Antonio Costa, maire de
Lisbonne entre 2007 et 2015, qui
avait placé la capitale dans le giron
de la gauche avant de céder la place
à son dauphin Fernando Medina,
grand perdant des élections après
un échec qu'il a qualifié de "person-
nel".

Le prochain maire de la capitale,
Carlos Moedas, 51 ans, a été com-
missaire européen pour la science et
l'innovation entre 2014 et 2019.

Avant de partir à Bruxelles, il
avait été secrétaire d'Etat du gou-

vernement de droite en charge de
faire le lien avec la troïka des créan-
ciers (UE-BCE-FMI) qui, en 2011,
avaient accordé au Portugal un plan
de sauvetage financier assorti d'une
sévère cure de rigueur budgétaire.

Son succès inattendu est venu
apporter une bouffée d'oxygène au
chef  de l'opposition, Rui Rio, qui
s'était dit prêt à abandonner la pré-
sidence du Parti social-démocrate si
son camp obtenait un résultat aussi
mauvais qu'en 2017.

"Nous sommes aujourd'hui en
meilleure situation pour remporter
les législatives en 2023", a-t-il dé-
claré alors que M. Costa dirige le
pays depuis 2015 avec le soutien ta-

cite des partis de la gauche antilibé-
rale, qui ont réalisé dimanche un
score national en baisse par rapport
aux précédentes municipales.

Ces élections locales se tenaient
pourtant dans un contexte favora-
ble à l'exécutif  socialiste qui, à la fa-
veur d'une des campagnes de
vaccination les plus avancées au
monde, s'apprête à lever vendredi la
plupart des restrictions encore en
vigueur pour freiner l'épidémie de
Covid-19.

Le Premier ministre s'était per-
sonnellement beaucoup investi
dans la campagne en promettant
notamment de rétablir l'économie
du pays, durement touchée par la
crise sanitaire, grâce aux projets fi-
nancés par le plan de relance euro-
péen.

Au total, plus d'une soixantaine
de communes ont changé de cou-
leur politique à l'issue d'un scrutin
également marqué par une hausse
de l'abstention, à 46,3%.

Outre la capitale, les socialistes
ont été évincés par la droite à Coim-
bra (centre) ou à Funchal, la capitale
de l'archipel de Madère.

Le camp gouvernemental s'est
toutefois imposé devant les com-
munistes à Almada et Loures, deux
importantes villes de la banlieue de
Lisbonne.

A Porto, la grande ville du Nord
du pays, l'indépendant Rui Moreira
a été largement reconduit pour un
nouveau mandat, comme l'antici-
paient les sondages.

Le parti d'extrême droite
Chega, dont le dirigeant André
Ventura avait réalisé une impor-
tante percée lors de l'élection pré-
sidentielle de janvier dernier, a
obtenu 4,2% des voix mais n'a
conquis aucune mairie.

Report du procès du frère de l'ancien président Bouteflika

Victoire des socialistes aux municipales
au Portugal, mais défaite à Lisbonne

Un procès pour des faits de
corruption à l'encontre de
Saïd Bouteflika, le frère

cadet de l'ancien président algé-
rien Abdelaziz Bouteflika, et d'au-
tres anciens responsables, a été
reporté par un tribunal d'Alger au
10 octobre, ont rapporté di-
manche des médias locaux.

Saïd Bouteflika, ex-conseiller à
la présidence, Tayeb Louh, ancien
ministre de la Justice, et Ali Had-
dad, ancien patron des patrons al-
gériens, devaient être jugés à partir
de dimanche avec d'autres coaccu-
sés, par le tribunal de Dar El
Beïda, dans la banlieue est d'Alger.

L'avocat de Saïd Bouteflika,
Miloud Brahimi, avait demandé le
report "au regard des conditions
psychologiques dans lesquelles se

trouve son client suite au décès de
son frère" Abdelaziz le 17 septem-
bre. Selon les médias, Saïd Boute-
flika, 63 ans, est apparu pâle et
amaigri à l'audience.

Le collectif  des avocats des
coaccusés avait en outre demandé
le report afin de "mieux étudier le
dossier" et permettre la comparu-
tion de tous les accusés non déte-
nus dans cette affaire.

La demande de remise en li-
berté formulée par la défense a ce-
pendant été refusée.

Saïd Bouteflika et les autres
accusés sont notamment poursui-
vis pour "incitation à falsification
de documents officiels", "abus de
fonction", "entrave à la justice",
"incitation à la partialité de la jus-
tice" et "outrage à magistrat".

Said Bouteflika avait été arrêté
en mai 2019 en compagnie de
trois coaccusés et condamné en
septembre de la même année à 15
ans d'emprisonnement lors d'un
procès éclair devant un tribunal
militaire pour "complot contre
l'autorité de l'Etat et de l'armée".

Le 2 janvier 2021, une Cour
d'appel militaire l'avait acquitté.
Mais, étant sous le coup d'un man-
dat de dépôt pour "trafic d'in-
fluence", il avait été transféré
d'une prison militaire à une prison
civile.

Depuis la démission forcée
d'Abdelaziz Bouteflika début
avril 2019 sous la pression des
manifestations du mouvement
pro-démocratie Hirak et de l'ar-
mée, la justice algérienne a placé

en détention préventive ou
condamné plusieurs anciens res-
ponsables politiques influents

ainsi que de puissants hommes
d'affaires, notamment pour des
faits de corruption.



En 1981, la France était le
dernier pays de la Commu-
nauté européenne, ancêtre

de l'UE, à abolir la peine de mort.
Quarante ans après, une cinquan-
taine de pays dans le monde conti-
nuent d'appliquer la peine
capitale.

Décapitation, électrocution,
pendaison, peloton d'exécution
ou encore injection létale: les mé-
thodes prévues sont nombreuses,
souligne l'ONG Amnesty Interna-
tional dans son dernier rapport,
portant sur l'année 2020.

Fin 2020, Amnesty Internatio-
nal comptabilisait 144 pays aboli-
tionnistes en droit ou de facto,
c'est-à-dire ceux n'ayant pas pro-
cédé à des exécutions au cours des
dix dernières années. Soit près des
trois quarts des Etats dans le
monde.

Parmi eux, 108 ont aboli la
peine de mort par la loi, pour tous
les crimes, selon l'ONG. Près de
la moitié d'entre eux se trouvent
en Europe et en Asie centrale.

Depuis le début de l'année
2021, deux autres pays ont mis fin
à l'application du châtiment capi-
tal, le Kazakhstan et le Malawi. En
Sierra Leone, l'abolition a été
votée en juillet mais la loi n'est
toujours pas promulguée.

Aux Etats-Unis, la Virginie a
rejoint en mars dernier les 22 au-
tres Etats américains abolition-
nistes, une décision d'autant plus
symbolique que ce territoire dé-
tient le record d'exécutions dans
l'histoire américaine et qu'aucun
Etat de l'ancien Sud confédéré
n'avait encore franchi ce pas. Trois
autres Etats (Californie, Oregon,
Pennsylvanie) observent un mora-
toire.

Plus de 30 pays d'Afrique
maintiennent encore la peine de
mort dans leur législation, mais un
peu moins de la moitié ont pro-
cédé à des exécutions ces der-
nières années.

En 2020, aucune exécution n'a
été recensée à Bahreïn, au Bélarus,
au Japon, au Pakistan et au Sou-

dan, alors qu'en 2019 ces pays
avaient tous appliqué des sen-
tences capitales. La Gambie, la
Malaisie, la Russie et le Tadjikistan
ont maintenu leur moratoire sur
les exécutions.

Au moins 483 personnes ont
été exécutées en 2020 dans 18
pays selon Amnesty, soit une
baisse de 26% par rapport à 2019
(657 exécutions), ce qui va dans le
sens du recul constaté année après
année depuis 2015.

Ce chiffre, le plus faible jamais
enregistré depuis plus d'une dé-
cennie, n'inclut toutefois pas les
milliers d'exécutions qui ont pro-
bablement eu lieu, selon Amnesty,
en Chine, où ces données sont
classées secret d'État, mais égale-
ment en Corée du Nord et au
Vietnam.

Quatre pays comptabilisent
88% de l'ensemble des exécutions
recensées en 2020: l'Iran (246),
l'Egypte (107), l'Irak (45) et l'Ara-
bie saoudite (27).

La diminution du nombre

total d'exécutions enregistrées au
niveau mondial est principalement
imputable à deux pays du Moyen-
Orient : l'Arabie Saoudite où ce
nombre a chuté de 85% et l'Irak
où il a diminué de plus de 50%.

En Arabie Saoudite qui avait
recensé 184 exécutions en 2019, la
baisse est en partie due à un mo-
ratoire sur les condamnés dans les
affaires de trafic de drogue.

Bien que le royaume ait an-
noncé l'année dernière des ré-
formes du système judiciaire,
comme l'abolition de la peine de
mort pour les personnes condam-
nées pour des crimes commis
alors qu'elles avaient moins de 18
ans, au moins 40 personnes ont
déjà été exécutées entre janvier et
juillet 2021.

Après une interruption de plu-
sieurs années, l'Inde, Oman et le
Qatar ont repris les exécutions.
En Afrique subsaharienne, les
exécutions ont chuté de 36%, pas-
sant de 25 en 2019 à 16 l'an der-
nier. En revanche, en Égypte, elles

ont plus que triplé pour atteindre
un total qui n'avait jamais été aussi
élevé depuis le pic enregistré en
2013 (109 exécutions).

Pour la 12e année consécutive,
les Etats-Unis ont été le seul pays
du continent américain à mettre à
mort des prisonniers. La Cour su-
prême a autorisé en juillet 2020 la
reprise des exécutions fédérales
après 17 ans d'interruption. Le
nombre d'exécutions et de
condamnations à mort a toutefois
diminué par rapport à 2019, pas-
sant respectivement de 22 à 17 et
de 35 à 18.

Au moins 1.477 condamna-
tions à mort ont été recensées
dans 54 pays en 2020, soit 36% de
moins qu'en 2019, où l'ONG en
avait enregistré au moins 2.307
dans 56 pays.

Cette baisse est due en partie
à la pandémie de Covid-19 qui a
entraîné des perturbations et des
retards dans le fonctionnement
des systèmes judiciaires partout
dans le monde.

La peine de mort encore appliquée dans une minorité de pays  
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Selon les résultats provi-
soires des élections légis-
latives en Allemagne,
annoncés ce lundi, les so-

ciaux démocrates, le centre
gauche du SPD dirigé par Olaf
Scholz a réalisé le score de 25,7%
des suffrages et a ainsi remporté
d’une courte tête ce scrutin. Il
devance les conservateurs de la
CDU, parti de la chancelière An-
gela Merkel qui doit prendre sa
retraite politique. Cette forma-
tion, menée par Armin Laschet,

accuse un score historiquement
très bas de 24%, les conserva-
teurs n’étant jamais tombés sous
le seuil de 30%. Il est évident
dans ces conditions qu’il s’agit, là,
pour ce camp, d’un cuisant revers
électoral et politique.

Le dilemme, c’est que,
compte tenu de la particularité
du système politique allemand,
les deux camps revendiquent de
former le futur gouvernement et
s’emploient déjà activement, cha-
cun de son côté, à tenter, autant
que possible, de trouver une ma-
jorité au Bundestag.

Dans ce contexte particulier
et assez mitigé, l’Allemagne,
longtemps qualifiée de pôle de
stabilité, notamment sous l’ère
Merkel, entre dans une phase de
grandes incertitudes, beaucoup
plus imprévisible  des suites
d’élections législatives aux résul-
tats très serrés, ce qui marquera
un temps d’arrêt, voire une ab-
sence totale de la première puis-
sance économique de l’Europe
sur la scène internationale pen-
dant une longue période, de
longs mois, en l’occurrence. A ce
propos, l’on doit rappeler qu’à
l’issue du scrutin de 2017, les
tractations, discussions et parfois
tergiversations des partis ont
duré six mois pour trouver fina-
lement un gouvernement droite-
gauche, consacrant la parenthèse
d’une paralysie politique dans le
pays, particulièrement en ce qui
concerne les questions euro-
péennes.

Conscients de la contrainte

temps imposée par la conjonc-
ture européenne et internationale
actuelle, les deux camps, le SPD
mais aussi le centre droit disent
œuvrer pour une rapide conclu-
sion (avant Noël).

«L‘Allemagne prendra la pré-
sidence du G7 en 2022», a mis en
garde Armin Laschet, c’est pour-
quoi un nouveau gouvernement
doit «venir très rapidement».

Par ailleurs, la probabilité de
la perspective d’une longue pé-
riode d’immobilisme «inquiète»,
d’après l’Agence française de
presse (AFP), les partenaires eu-
ropéens, particulièrement au mo-

ment de cette phase de turbu-
lences géostratégiques où l’Eu-
rope redoute, plus que jamais,
une marginalisation géopolitique,
commerciale et diplomatique
face à la course effrénée et aux ri-
valités de plus en plus hystériques
entre Etats-Unis d’Amérique et
Chine. Cela préoccupe particuliè-
rement la France qui assurera dès
janvier la présidence semestrielle
de l’Union européenne et
compte, à cet effet, sur son par-
tenaire de prédilection pour met-
tre en avant ses aspirations et
faire avancer ses priorités sur une
Europe beaucoup plus «souve-
raine». Ainsi, Paris espère avoir
«vite» un chancelier allemand
«fort» à ses côtés, a déclaré le se-
crétaire d’Etat français aux af-
faires européennes, Clément
Beaune.

Là-dessus, il est à signaler que
pendant les tractations d’alliances
et de coalition, la chancelière An-
gela Merkel se contentera d’assu-
rer la continuité des affaires
courantes, sans pour autant pren-
dre les grandes initiatives ou
émettre les décisions majeures.

D’autre part, l’issue du pro-
cessus des négociations entre les
divers protagonistes demeure tri-
butaire de la bonne volonté de
deux petits partis, les libéraux du
FDP et les écologistes, qualifiés
par le quotidien Blid de «faiseurs
de roi».

Le chef  des premiers, Chris-
tian Lindner, a, d’ailleurs, estimé
dimanche qu’il serait «souhaita-
ble» pour sa formation et les éco-

logistes «de discuter d’abord
entre  eux» avant de prendre la
décision de s’allier avec les so-
ciaux démocrates ou les conser-
vateurs.

L’ensemble des directions des
différentes formations, suscepti-
bles ou étant en mesure d’inté-
grer une future coalition, se
réunit, dès lundi à Berlin. Des in-
dications et signaux devraient
commencer de se distiller quant
aux alliances envisageables.

Rachid Meftah

Elections législatives allemandes

Supériorité des sociaux démocrates 
Une longue période de paralysie s’annonce …

Les conservateurs
accusent un score
historiquement
très bas de 24% …
Ils n’étaient 
jamais tombés sous
le seuil de 30%. Il
s’agit d’un cuisant
revers électoral 
et politique

La probabilité 
de la perspective
d’une longue 
période 
d’immobilisme 
“inquiète” les
partenaires
européens …

La France, qui 
assurera dès janvier
la présidence 
semestrielle de l’UE,
compte sur son
partenaire de
prédilection pour
mettre en avant ses
priorités pour une
Europe beaucoup
plus “souveraine”
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Royaume du Maroc
Ministère de l’Education 

Nationale, de la Formation 
Professionnelle, de l’En-

seignement Supérieur et de
la Recherche Scientifique

Académie Régionale 
d’Education et de Formation

Région de Marrakech Safi
Direction provinciale 

de Chichaoua
AVIS DE LA CONSULTA-

TION ARCHITECTURALE
N° 10/2021/CH/INV/C 

(Séance publique) 
Le 22/10/2021 à 15h30, il sera
procédé dans les bureaux de
Monsieur le directeur provin-
cial du MENFPESRS à
Chichaoua (Av. Mohamed VI,
Hay Mohammadi – CU
Chichaoua), à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à la
consultation architecturale,
pour : les études architec-
turales et le suivi des travaux
d’extension des établisse-
ments primaires relevant de la
Direction Provinciale de
Chichaoua, AREF-MS par
vingt et un (21) salles d’en-
seignement préscolaire. 
Le dossier de la consultation

architecturale peut être retiré
au Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine. Il peut
également être téléchargé à
partir du portail des marchés
publics : www.marches-
publics .gov.ma, 
Le budget prévisionnel maxi-
mum, hors taxes, pour l’exé-
cution des travaux est de : 4
740 750,00 dhs   (Quatre Mil-
lions Sept Cent Quarante
Mille Sept Cent Cinquante
Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dossiers
des concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102du
décret N° 2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20 mars 2013)
relatif aux  marchés publics.
Les concurrents peuvent :
� Soit envoyer les plis par
courrier recommandé avec ac-
cusé de réception aux bureaux
du Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine, Avenue Mo-
hamed VI, Hay Mohammadi,
CHICHAOUA;
� Soit déposer contre
récépissé leurs plis au bureau
précité. 
� Soit les remettre au prési-
dent du jury au début de la
séance et avant l’ouverture
des plis.
*En application des disposi-
tions du décret précité  et
celles de l’arrêté n° 20-14 du 4
septembre 2014 relatif à la dé-
matérialisation des procé-
dures des marchés publics, les
concurrents peuvent soumis-
sionner électroniquement
dans le cadre de cet appel
d’offres au portail des
marchés de l’état «
w w w. m a r c h e s p u b l i c s
.gov.ma ».
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
les articles 06 et 08 du règle-
ment de consultation architec-
turale.

N°8119 /PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’Education Na-
tionale, de la Formation Pro-

fessionnelle,
de l’Enseignement Supérieur

et de la Recherche 
Scientifique

Académie Régionale 
d’Education et 
de Formation

Région de Marrakech Safi

Direction provinciale 
de Chichaoua

AVIS DE LA CONSULTA-
TION ARCHITECTURALE

N° 09/2021/CH/INV/C 
(Séance publique) 

Le 22/10/2021 à 14h30, il sera
procédé dans les bureaux de
Monsieur le directeur provin-
cial du MENFPESRS à
Chichaoua (Av. Mohamed VI,
Hay Mohammadi – CU
Chichaoua), à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à la
consultation architecturale,
pour : les études architec-
turales et le suivi des travaux
d’extension des établisse-
ments primaires implantés au
cercle d’Imintanoute relevant
de la Direction Provinciale de
Chichaoua, AREF-MS par
douze (12) salles d’enseigne-
ment préscolaire.  
Le dossier de la consultation
architecturale peut être retiré
au Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine. Il peut
également être téléchargé à
partir du portail des marchés
publics : www.marches-
publics. gov.ma, 
Le budget prévisionnel maxi-
mum, hors taxes, pour l’exé-
cution des travaux est de : 2
709 000,00   dhs   (Deux Mil-
lions Sept Cent Neuf Mille
Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dossiers
des concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102du
décret N° 2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20 mars 2013)
relatif aux  marchés publics.
Les concurrents peuvent :
� Soit envoyer les plis par
courrier recommandé avec ac-
cusé de réception aux bureaux
du Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine, Avenue Mo-
hamed VI, Hay Mohammadi,
CHICHAOUA;
� Soit déposer contre
récépissé leurs plis au bureau
précité. 
� Soit les remettre au prési-
dent du jury au début de la
séance et avant l’ouverture
des plis.
*En application des disposi-
tions du décret précité  et
celles de l’arrêté n° 20-14 du 4
septembre 2014 relatif à la dé-
matérialisation des procé-
dures des marchés publics, les
concurrents peuvent soumis-
sionner électroniquement
dans le cadre de cet appel
d’offres au portail des
marchés de l’état «
w w w. m a rc h e s p u b l i c s .
gov.ma ».
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
les articles 06 et 08 du règle-
ment de consultation architec-
turale.

N°8120 /PA_____________
Royaume du Maroc 

Ministère de l’Education 
Nationale, de la Formation

Professionnelle, de l’En-
seignement Supérieur et de

la Recherche Scientifique
Académie Régionale d’Edu-

cation  et de Formation
Région de Marrakech Safi

Direction provinciale
de Chichaoua

AVIS DE LA CONSULTA-
TION ARCHITECTURALE

N° 08/2021/CH/INV/C 
(Séance publique) 

Le 22/10/2021 à 12h, il sera
procédé dans les bureaux de
Monsieur le directeur provin-
cial du MENFPESRS à
Chichaoua (Av. Mohamed VI,

Hay Mohammadi – CU
Chichaoua), à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à la
consultation architecturale,
pour : les études architec-
turales et le suivi des travaux
d’extension des établisse-
ments primaires implantés au
cercle de Mtouga relevant de
la Direction Provinciale de
Chichaoua, AREF-MS par
douze (12) salles d’enseigne-
ment préscolaire. 
Le dossier de la consultation

architecturale peut être retiré
au Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine. Il peut
également être téléchargé à
partir du portail des marchés
publics : www.marches-
publics. gov.ma, 
Le budget prévisionnel maxi-
mum, hors taxes, pour l’exé-
cution des travaux est de : 2
709 000,00   dhs   (Deux Mil-
lions Sept Cent Neuf Mille
Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dossiers
des concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102du
décret N° 2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20 mars 2013)
relatif aux  marchés publics.
Les concurrents peuvent :
� Soit envoyer les plis par
courrier recommandé avec ac-
cusé de réception aux bureaux
du Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine, Avenue Mo-
hamed VI, Hay Mohammadi,
CHICHAOUA;
� Soit déposer contre
récépissé leurs plis au bureau
précité. 
� Soit les remettre au prési-
dent du jury au début de la
séance et avant l’ouverture
des plis.
*En application des disposi-
tions du décret précité  et
celles de l’arrêté n° 20-14 du 4
septembre 2014 relatif à la dé-
matérialisation des procé-
dures des marchés publics, les
concurrents peuvent soumis-
sionner électroniquement
dans le cadre de cet appel
d’offres au portail des
marchés de l’état «
w w w. m a rc h es p u b l i c s .
gov.ma ».
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
les articles 06 et 08 du règle-
ment de consultation architec-
turale.

N°8121 /PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’Education Na-
tionale, de la Formation Pro-

fessionnelle,
de l’Enseignement Supérieur

et de la Recherche
Scientifique

Académie Régionale d’Edu-
cation  et de Formation

Région de Marrakech Safi
Direction provinciale de

Chichaoua
AVIS DE LA CONSULTA-

TION ARCHITECTURALE
N° 07/2021/CH/INV/C 

(Séance publique) 
Le 22/10/2021 à 11h, il sera

procédé dans les bureaux de
Monsieur le directeur provin-
cial du MENFPESRS à
Chichaoua (Av. Mohamed VI,
Hay Mohammadi – CU
Chichaoua), à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à la
consultation architecturale,
pour : les études architec-
turales et le suivi des travaux
d’extension des établisse-
ments primaires implantés au
cercle de Mejjat relevant de la
Direction Provinciale de

Chichaoua, AREF-MS par
dix-sept (17) salles d’enseigne-
ment préscolaire. 
Le dossier de la consultation

architecturale peut être retiré
au Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine. Il peut
également être téléchargé à
partir du portail des marchés
publics : www.marches-
publics. gov.ma, 
Le budget prévisionnel maxi-
mum, hors taxes, pour l’exé-
cution des travaux est de : 3
837 750,00   dhs   (Trois Mil-
lions Huit Cent Trente-sept
Mille Sept Cent Cinquante
Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dossiers
des concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102du
décret N° 2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20 mars 2013)
relatif aux  marchés publics.
Les concurrents peuvent :
� Soit envoyer les plis par
courrier recommandé avec ac-
cusé de réception aux bureaux
du Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine, Avenue Mo-
hamed VI, Hay Mohammadi,
CHICHAOUA;
� Soit déposer contre
récépissé leurs plis au bureau
précité. 
� Soit les remettre au prési-
dent du jury au début de la
séance et avant l’ouverture
des plis.
*En application des disposi-
tions du décret précité  et
celles de l’arrêté n° 20-14 du 4
septembre 2014 relatif à la dé-
matérialisation des procé-
dures des marchés publics, les
concurrents peuvent soumis-
sionner électroniquement
dans le cadre de cet appel
d’offres au portail des
marchés de l’état «
w w w. m a rc h e s p u b l i c s .
gov.ma ».
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
les articles 06 et 08 du règle-
ment de consultation architec-
turale.

N°8122 /PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’Education Na-
tionale, de la Formation Pro-

fessionnelle,
de l’Enseignement Supérieur

et de la Recherche 
Scientifique

Académie Régionale 
d’Education et de Formation

Région de Marrakech Safi
Direction provinciale 

de Chichaoua
AVIS DE LA CONSULTA-

TION ARCHITECTURALE
N° 06/2021/CH/INV/C 

(Séance publique) 
Le 22/10/2021 à 10h, il sera

procédé dans les bureaux de
Monsieur le directeur provin-
cial du MENFPESRS à
Chichaoua (Av. Mohamed VI,
Hay Mohammadi – CU
Chichaoua), à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à la
consultation architecturale,
pour : les études architec-
turales et le suivi des travaux
d’extension des établisse-
ments primaires implantés au
cercle de Chichaoua relevant
de la Direction Provinciale de
Chichaoua, AREF-MS par
vingt-trois (23) salles d’en-
seignement préscolaire.  
Le dossier de la consultation
architecturale peut être retiré
au Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine. Il peut

également être téléchargé à
partir du portail des marchés
publics : www.marches-
publics. gov.ma, 
Le budget prévisionnel maxi-
mum, hors taxes, pour l’exé-
cution des travaux est de : 5
192 250,00   dhs   (Cinq Mil-
lions Cent Quatre-vingt-
douze Mille Deux Cent
Cinquante Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dossiers
des concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102du
décret N° 2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20 mars 2013)
relatif aux  marchés publics.
Les concurrents peuvent :
� Soit envoyer les plis par
courrier recommandé avec ac-
cusé de réception aux bureaux
du Service des affaires admin-
istratives et financières, des
constructions, d’équipement
et du patrimoine, Avenue Mo-
hamed VI, Hay Mohammadi,
CHICHAOUA;
� Soit déposer contre
récépissé leurs plis au bureau
précité. 
� Soit les remettre au prési-
dent du jury au début de la
séance et avant l’ouverture
des plis.
*En application des disposi-
tions du décret précité  et
celles de l’arrêté n° 20-14 du 4
septembre 2014 relatif à la dé-
matérialisation des procé-
dures des marchés publics, les
concurrents peuvent soumis-
sionner électroniquement
dans le cadre de cet appel
d’offres au portail des
marchés de l’état «
w w w. m a r c h e s p u b l i c s
.gov.ma ».
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
les articles 06 et 08 du règle-
ment de consultation architec-
turale.

N°8123 /PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’Agriculture, de
la Pêche Maritime,

du Développement Rural 
et des Eaux et Forets

AVIS DE CONSULTATION
ARCHITECTURALE 

N° CA 07 /DRAO/2021
Le   22/10/2021à 10 heures, il
sera procédé au siège de la Di-
rection Régionale de l’Agri-
culture de l’Oriental à Oujda à
l’ouverture des plis relative à
L’AVIS DE CONSULTATION
ARCHITECTURALE    relatif
aux ETUDES ARCHITEC-
TURALES ET SUIVI DES
Travaux  de construction  des
locaux de la coopérative
MAROC VERT sis à Had Beni
Chiker (unité de trituration
des olives) dans la  province
de Nador  relevant de la zone
d'action de la Direction Ré-
gionale de l’Agriculture de
l’Oriental Oujda en lot unique.
Le dossier  de la consultation
architecturale peut être retire
au bureau de service de la lo-
gistique de la Direction Ré-
gionale de l’Agriculture de
l’Oriental à Oujda Bd LOU-
JIDI  Moustapha, Route
AOUINT ESSRAK BP 704
Oujda, il peut être également
téléchargé à partir du portail
du marché de l’état
w w w. m a r c h e s p u b l i c s
.gov.ma.
-le budget prévisionnel maxi-
mum hors taxe pour l’exécu-
tion des travaux à réaliser est
de : neuf Cent quatre-vingt
Mille quatre cent quarante
dirhams (980 440,00 dhs) HT
- le contenu, ainsi que la
présentation des dossiers des
concurrents doivent être con-
formes aux dispositions des

articles 100-101 et 102 du
décret n 02-12-349 du 8
joumada I 1434 (20 Mars 2013)
relatif aux marchés publics.
Les architectes peuvent :
Soit déposer contre récépissé
leurs plis au secrétariat de la
Direction Régionale de l’Agri-
culture de l’Oriental à Oujda.
Soit les transmette par voie
électronique dans les condi-
tions prévues à l’arrêté du
Ministre de l’Economie et Fi-
nances 14.20 du 4 septembre
2014
Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé de
réception, au bureau précité 
-  soit les remettre au président
de la commission d'appel
d'offres au début de la séance
et avant l'ouverture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
l'article 08 du règlement de
Consultation.

N°8124 /PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’Agriculture, de
la Pêche Maritime, du

Développement Rural et des
Eaux et Forets

AVIS DE CONSULTATION
ARCHITECTURALE 

AVIS DE CONSULTATION
ARCHITECTURALE 

N° CA 08 /DRAO/2021
Le   25/10/2021  à 10 heures,
il sera procédé au siège de la
Direction Régionale de l’Agri-
culture de l’Oriental à Oujda à
l’ouverture des plis relative
aux  études architecturales et
suivi des Travaux de Con-
struction  des locaux de la
coopérative ATMANI (unité
de valorisation du miel) Com-
mune Rurale Boughriba
province de BERKANE rele-
vant la zone d’action de la Di-
rection Régionale de
l’Agriculture de l’Oriental en
lot unique

Le dossier  de la consultation
architecturale peut être retire
au bureau de service de la lo-
gistique de la Direction Ré-
gionale de l’Agriculture de
l’Oriental à Oujda Bd LOU-
JIDI  Moustapha, Route
AOUINT ESSRAK BP 704
Oujda, il peut être également
téléchargé à partir du portail
du marché de l’état
w w w. m a rc h e s p u b l i c s .
gov.ma.
-le budget prévisionnel maxi-
mum hors taxe pour l’exécu-
tion des travaux à réaliser est
de : Quatre Cent quarante
Milledirhams (440 000 .00
DHS) HT
- le contenu, ainsi que la
présentation des dossiers des
concurrents doivent être con-
formes aux dispositions des
articles 100-101 et 102 du
décret n 02-12-349 du 8
joumada I 1434 (20 Mars 2013)
relatif aux marchés publics.
Les architectes peuvent :
Soit déposer contre récépissé
leurs plis au secrétariat de la
Direction Régionale de l’Agri-
culture de l’Oriental à Oujda.
Soit les transmette par voie
électronique dans les condi-
tions prévues à l’arrêté du
Ministre de l’Economie et Fi-
nances 14.20 du 4 septembre
2014
Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé de
réception, au bureau précité 
-  soit les remettre au président
de la commission d'appel
d'offres au début de la séance
et avant l'ouverture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues par
l'article 08 du règlement de
Consultation.
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Ronald Koeman peut souf-
fler : au bord de la crise
avant ce week-end, le FC

Barcelone s'est rassuré dimanche
en surclassant Levante 3-0 au
Camp Nou pour la 7e journée de
Liga, et remonte provisoirement à
la 5e place d'un classement do-
miné par le Real Madrid.

Les Catalans peuvent remer-
cier leurs recrues : le Barça a ou-
vert le score dès la 7e minute
grâce à un pénalty provoqué et
transformé par Memphis Depay
(7e), puis a doublé la mise à la 14e
grâce à un but de Luuk de Jong,
qui a ouvert son compteur sous le
maillot blaugrana.

Et c'est le revenant Ansu Fati,
de retour sur le terrain 322 jours
et 4 opérations après sa fracture

du ménisque du genou gauche
contractée le 7 novembre 2020
face au Betis Séville, qui a marqué
le but du 3-0 à la 90e+1, vêtu du
N.10 hérité de Lionel Messi.

Annoncé proche de la sortie
par les médias catalans, l'entraî-
neur du Barça Ronald Koeman,
en tribunes dimanche après avoir
été exclu en fin de match à Cadix
jeudi (0-0) et suppléé par son ad-
joint Alfred Schreuder, a réussi à
retourner la situation à trois jours
d'un match déjà crucial en Ligue
des champions, à Lisbonne face
au Benfica, mercredi (21h00).

Pour la première fois depuis
l'arrivée du Néerlandais il y a un
an, les Blaugranas ont réussi à mar-
quer deux buts dans les 15 pre-
mières minutes d'une rencontre.

Et les choix forts de l'ex-sé-
lectionneur Oranje ont payé :
Koeman a décidé de titulariser
Nico et Gavi autour du capitaine
Sergio Busquets au milieu de ter-
rain, et les deux espoirs (respecti-
vement 19 et 17 ans, 1re et 2e
titularisations) ont été à la hauteur,
multipliant les passes verticales
vers leurs attaquants.

Et d'autres joueurs ont aussi
refait surface à l'instar de Bus-
quets lui-même, et de Sergino
Dest, excellent dans son couloir
gauche.

Face à un adversaire inexis-
tant, les Catalans ont renoué avec
leur jeu. Le Barça a gagné les 15
matches qu'il a disputés dans son
stade en Liga contre Levante, en
marquant plus de trois buts par

match en moyenne.
Et le public du Camp Nou a

retrouvé le sourire lors de l'entrée
sur le terrain du prodige Ansu
Fati. Victime d'une fracture du
ménisque du genou gauche face
au Betis Séville le 7 novembre
2020, le jeune diamant blaugrana
(18 ans) a mis près d'un an à se
soigner, est entré en jeu à la 81e
minute tout sourire, à la place de
Luuk de Jong et a été décisif  dès
son entrée en jeu.

"Quand Ansu Fati est revenu
sur le terrain, ça a été un moment
de joie pour tout le monde. Vous
avez dû voir les réactions dans le
stade. Il a créé un but à partir de
rien. Si les jeunes sont bons, il ne
faut pas regarder l'âge. Si tu es
jeune et que tu es bon, tu vas

jouer. C'est la force du Barça, et il
faut utiliser cette force pour gran-
dir", a assuré l'entraîneur-adjoint
Schreuder en conférence de
presse d'après-match.

Fati a célébré son but avec un
poing rageur pendant qu'il était
porté en héros par ses coéqui-
piers, avant d'aller directement re-
mercier le médecin du Barça sur
le banc.

Un match plein et salutaire
pour le Barça, avant un mois dé-
cisif  : après le périlleux déplace-
ment à Lisbonne mercredi, les
hommes de Koeman affronteront
l'Atlético Madrid et le Valence CF
en championnat, le Dynamo Kiev
en C1, puis disputeront le premier
clasico de Liga chez eux face au
Real Madrid, le 24 octobre.

Ligue des champions

PSG-Manchester City 
La nouvelle rivalité

Koeman et le Barça se rassurent contre Levante

Propriétés d'un riche fonds
souverain d'un Etat du
Golfe, Manchester City et
le Paris SG ont tout pour

bâtir une rivalité appelée à durer,
avant l'acte 6 de leur face-à-face,
mardi en Ligue des champions.

Depuis qu'ils sont passés sous
pavillon d'un Etat du Golfe, les
deux clubs connaissent une infla-
tion de titres inédite dans leur his-
toire.

Le PSG mène 27 trophées à 16,
mais la différence est à relativiser au
vu de l'écart de niveau entre les
championnats anglais et français.

Juge de paix pour les départa-
ger, la Ligue des champions n'a
adoubé aucun des deux clubs.

Le PSG a laissé passer sa
chance en finale de l'édition 2020
(contre le Bayern, 1-0), et Man-
chester City, l'année suivante (face

à Chelsea, 1-0).
Avec le recrutement de la super-

star Lionel Messi cet été, le PSG a
pris une dimension supplémentaire,
dans sa quête pour devenir le club
de la nouvelle génération.

Sur Instagram, le club parisien,
qui joue sur une image "lifestyle",
comme en atteste son partenariat
avec Jordan Brand, est suivi par plus
de 50 millions d'abonnés, soit deux
fois plus que City (26,8 millions).

Mais sur la question du chiffre
d'affaires, l'équipe chérie des frères
Gallagher n'est pas loin du tout.

Son contrat équipementier avec
Puma, évalué autour de 76 M EUR
par an par la presse britannique, se
situe dans le top 5 européen...
comme le PSG avec Nike.

Le cabinet Deloitte a évalué que
les "Citizens" ont généré plus de re-
venus que les Parisiens lors de
2019/20 (549 M contre 540), mais
un an plus tôt, c'est le PSG qui était
devant (635 M EUR contre 610).

Les deux clubs se battent pour
la 5e place, derrière le FC Barce-
lone, le Real Madrid, Manchester
United et le Bayern Munich... qu'ils
ambitionnent de dépasser un jour.

Dans la course à l'armement
pour bâtir un effectif  capable de
remporter la C1, les Emiriens à la
tête de Manchester City ont été les
plus dépensiers.

Selon un rapport de la Fifa pu-
blié en septembre, qui résume la dé-
cennie 2010-2020 vue du marché
des transferts sans mentionner de
montants précis, le club anglais est

celui qui a le plus acheté en Europe.
Le PSG arrive quatrième. En

termes de volume, les Mancuniens
(130 joueurs recrutés, dont 59%
payants) dépassent encore les Pari-
siens (59, mais 75% payants).

Ces chiffres mettent en lumière
deux politiques de recrutement dif-
férentes. D'un côté, City n'hésite pas
à beaucoup acheter pour, ensuite,
envoyer ces joueurs s'aguerrir ail-
leurs, en prêt.

Les "Sky Blues" sont ceux qui
ont le plus prêté en Europe sur la
décennie, avec 232 joueurs.

De l'autre, le PSG, moins enclin
au "trading", préfère frapper fort
avec des transferts faramineux,
comme ceux de Neymar (222 M
EUR) et Kylian Mbappé (180 M

EUR) en 2017.
Il a fallu attendre cet été pour

que Manchester City dépasse pour
la première fois la barre des 100 M
EUR d'indemnités, pour Jack Grea-
lish (117 M EUR).

Même si leur philosophie dif-
fère, les deux clubs ont connu les
mêmes soucis avec le fair-play fi-
nancier de l'UEFA.

Cinq matches, aucun succès pa-
risien: Manchester City est devenu
la bête noire des Parisiens.

Leur première confrontation re-
monte à décembre 2008, lors de la
phase de groupes de la Coupe
UEFA (ex-Ligue Europa), quasi-
ment la "préhistoire" pour deux
formations transformées lors de la
dernière décennie.

En Angleterre, City et le PSG
de Sammy Traoré ont fait match nul
(0-0).

Les deux rivaux se sont retrou-
vés en 2016 pour un quart de finale
de C1 qui a laissé un goût amer au
PSG.

Après le nul au Parc (2-2) à l'al-
ler, De Bruyne a qualifié son équipe
(1-0) lors d'un match retour marqué
par le pari tactique perdant de Lau-
rent Blanc, démis de ses fonctions
quelques semaines après.

Ce printemps, revanche est
prise en demi-finale. Mais le PSG,
par deux fois, s'incline: 2-1 à domi-
cile, puis 2-0 à l'extérieur, une élimi-
nation qui a mis en lumière les
défaillances collectives du PSG face
au système huilé de Pep Guardiola.

Sport

Programme
Ci-dessous le programme des

matches prévus ce soir, comptant
pour la seconde journée de la
phase de poules de la Ligue des
champions

Mardi à 17h45
Ajax-Besiktas
Shakhtar Donetsk-Inter Milan
Dimanche à 20h00
AC Milan-Atletico Madrid
Dortmund-Sporting
FC Porto-Liverpool
Paris SG-Manchester City
RB Leipzig-Club Brugge KV
Real Madrid-Sheriff  Tiraspol



Après avoir été un quatuor
à mener le bal de la Botola
Pro D1, cet honneur
échoit désormais à un trio

de clubs. En clôture de la 3ème
manche du championnat, le WAC est
parvenu à ne pas se faire distancer
par le Raja et le DHJ suite à sa vic-
toire en déplacement sur le petit
score de 1 à 0 aux dépens du HUSA.

Pour ce match disputé, dimanche
au Grand stade d’Agadir, les Rouges,

qui restent sur deux victoires de
rangs, ont scellé les débats de cette
partie, comme précité, en leur faveur
grâce à un but de Reda Jaadi à la
21ème minute.

Une victoire étriquée et le score
aurait pu être autre si l’arbitre Berkiya
n’avait pas fermé l’œil sur penalty
après une faute de main flagrante à
l’intérieur de la surface de réparation
de Yahya Jabrane.

Hormis cette erreur d’arbitrage,
cette opposition a tenu toutes ses
promesses avec un Wydad beaucoup
plus entreprenant que son adversaire
du jour qui n’arrive toujours pas à
trouver le bon rythme, concédant
jusqu’ici deux défaites contre une
seule victoire enregistrée lors de la
première journée face au RCOZ.

Avec 9 unités au compteur, ce
qui est fait pour conforter le groupe
wydadi, avec à sa tête le coach Walid
Regragui, le WAC a pu rejoindre à la
pole position le Raja et le DHJ. Les
Verts sont en droit de se targuer leur

parfaite opération en stoppant, ven-
dredi, l’élan victorieux du promu, la
Jeunesse Sportive Salmi. Le Raja avait
scellé le sort de cette rencontre sur le
score de 3 à 0, au moment où le
Difaâ, qui avait beaucoup souffert la
saison écoulée, a ajouté, samedi, à son
tableau de chasse le SCCM, défait au
stade El Bachir à Mohammédia, par
2 à1.

A signaler que le deuxième match
disputé dimanche ayant opposé l’AS-
FAR à la RSB s’était soldé sur un
score de parité : 1-1. Les Militaires,
qui s’étaient ressaisis à Oujda après
leur entame catastrophique devant la
JSS, n’ont pas tardé à trouver le che-
min des filets, scorant dès la cin-
quième minute par l’entremise de
Mohamed El Khaloui. 

Alors que ce choc s’acheminait
vers un match nul, les Berkanis ont
pu remettre les pendules à l’heure aux
extra-times (90+5), signant par là
même leur troisième match nul de-
puis le début de l’exercice.

Pour ce qui est des autres ren-
contres disputées pour le compte de
cette journée, il y a lieu de citer en
premier les sursauts de l’OCK et du
CAYB, vainqueurs dans leurs bases
respectivement de l’IRT par 1 à 0 et
du RCOZ par 2 à 1. Quant aux
confrontations entre le MAS et le
FUS, ainsi l’OCS au MCO, elles
étaient sanctionnées par le même ré-
sultat, un partout.

Par ailleurs, les péripéties de la
quatrième journée de la Botola de-
vaient être ouvertes lundi par le choc
entre les deux promus, la JSS et
l’OCK. Mardi, trois matches sont au
programme, à savoir IRT-Raja
(17h00), MCO-MAS (19h15) et
RCOZ-SCCM (21h30). La page de
ce quatrième acte sera tournée mer-
credi avec les rencontres opposant le
FUS à l’OCS (17h00), DHJ à l’AS-
FAR (1915), au moment RSB-HUSA
et WAC-CAYB se dérouleront simul-
tanément à partir de 21h30.

Mohamed Bouarab

Sport 23

La troisième édition du Beach
Trail écologique de Sidi Rahal
s'est tenue dimanche à l'initia-

tive de l'Association Trail Maroc,
avec trois parcours au menu (9 km,
19 km et 29 km).

L'organisation de cette compéti-
tion marque la reprise des trails éco-
logiques dans le Royaume, après
l'arrêt dicté par la pandémie de la
Covid-19.

"Le Trail écologique de Sidi
Rahal est une manifestation sportive
qui combine protection de l'environ-
nement et volet social et solidaire", a
assuré le président de l'Association

Trail Maroc, Anis Ghandour.
Cette compétition tente de join-

dre l'utile à l'agréable en offrant aux
participants l'occasion de pratiquer
le sport, admirer les plus beaux pay-
sages et mener des actions de net-
toyage de la plage et des parcours des
courses, aux côtés des jeunes de la
région, qui sont appelés à devenir les
défenseurs de cet espace océanique,
a-t-il déclaré à la MAP.

Cet évènement sportif  vise éga-
lement à promouvoir la pratique du
sport en milieu naturel, tout en res-
pectant l'environnement, la biodiver-
sité et l'écosystème, a-t-il poursuivi,

relevant que l'Association Trail
Maroc continuera d'organiser ce
genre de courses qui se caractérisent
par leur approche écologique, sociale
et solidaire.

De son côté, Youssef  El Baz,
vainqueur de la course des 29 km, a
fait savoir qu'il participe pour la
3ème fois à cette compétition, no-
tant que sa victoire est le fruit d'en-
traînements intenses menés à Sidi
Rahal et à Ifrane.

Pour sa part, Malak Chokr, une
enfant en situation de handicap, s'est
dite très heureuse de prendre part à
ce trail, affirmant qu'elle participera,

sans aucun doute, aux prochaines
éditions afin d'admirer les plus beaux
paysages naturels.

La course des 9 km (hommes) a
été enlevée par Chakir Yassine, de-
vant Noureddine Moutfi et Aziz
Rdimi.

Chez les dames, le titre a été
glané par Ilham Batal, alors que
Majda Anouer et Hanane Ousalah
ont occupé les 2ème et 3ème posi-
tions.

Mohamed Bouannane s'est ad-
jugé, quant à lui, la course des 19 km,
suivi par Mouad Idabdallah et Ab-
dellatif  El Fakhar, alors que Latifa

Bensalih s'est imposée chez les
dames, devant Asmae Benzine.

Dans la course des 29 km, la vic-
toire est allée à Youssef  El Baz, qui
a devancé El Houssain Aït Lhaj et
Said Areqti, tandis que Diane
Schmitt a décroché le titre chez les
dames.

A noter que cette édition a été
organisée dans le respect total des
consignes sanitaires imposées par la
Covid-19, avec l'obligation pour l'en-
semble des participants d'être vacci-
nés contre le coronavirus, en plus de
la réduction du nombre des partici-
pants.
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3ème édition du Beach Trail écologique de Sidi Rahal

Une compétition alliant protection de l'environnement et action sociale et solidaire

La sélection marocaine de futsal a été éliminée en quart de
finale du Mondial qui se tient en Lituanie, après sa défaite
face au Brésil par 1 but à 0, dimanche à Vilnius Arena.

L'unique réalisation de la rencontre a été signée Ricardo sur
coup franc (11è).

Lors de ce quart de finale électrique, les Lions de l’Atlas de
futsal ont tenu tête aux quintuples champions du monde (1989,
1992, 1996, 2008 et 2012), qui ont trouvé d’énormes difficultés
à plier le match en leur faveur, grâce notamment à l'excellent
gardien marocain Reda Khiyari, qui a été un mur presque infran-
chissable face aux tirs brésiliens.

En seconde période, les joueurs marocains ont multiplié les
assauts afin de recoller au score, mais ont buté sur une défense
brésilienne bien en place.

L’équipe nationale, qui signe sa troisième participation au

rendez-vous mondial, après les éditions de Thaïlande-2012 et
Colombie-2016, a atteint pour la première fois de son histoire
ce stade de la compétition. Lors de ses deux précédentes parti-
cipations, elle avait concédé six défaites.

En Lituanie, les hommes de Hicham Dguig ont montré un
tout autre visage et sont sortis la tête haute. Ils ont, ainsi, pu ri-
valiser avec les grandes nations de la discipline, à l’image du Por-
tugal (3-3), de la Thaïlande (1-1) et des Iles Salomon (6-0) lors
de la phase de groupes, et du Venezuela (3-2) en huitièmes de
finale.

Le Brésil, qui a sorti le Japon (4-2) au précédent tour, a par-
ticipé à toutes les éditions de la Coupe du monde de futsal, à
côté de l'Argentine et de l'Espagne.

Les autres quarts de finale devaient opposer la Russie à l'Ar-
gentine, l'Espagne au Portugal et l'Iran au Kazakhstan.

Botola Pro 1  

Un fauteuil
pour 3 leaders
Des affiches prometteuses pour 
le compte de la 4ème manche

Mondial de futsal

L’EN éliminée sans démériter

Championnat D2
Voici les résultats complets de

la 3ème journée de la Botola Pro
D2 de football:

JSM-UTS : 1-1
CAK-USO : 0-0
SM-TAS : 0-1
RCAZ-CJBG : 0-1
OD-MAT : 0-0 
KACM-RBM: 1-1
RAC-WAF: 1-1
ASS-IZK: 2-1

Classement
1-ASS :9ts
2-CJBG : 6 pts

SM : 6 pts
4-RAC : 5 pts

JSM : 5 pts
RBM : 5 pts

7-CAK : 4 pts
WAF : 4 pts
UTS : 4 pts
TAS : 4 pts

11-RCAZ : 3 pts
IZK : 3 pts

13-USO : 12 pts
OD : 2 pts

15-MAT : 1 pt
KACM : 1 pt

Programme
4ème journée
Mardi
17h00 : IRT-Raja
19h15 : MCO-MAS
21h30: RCOZ-SCCM
Mercredi
17h00: FUS-OCS
19h15: DHJ-ASFAR
21h30: RSB-HUSA
21h30: WAC-CAYB



-  Eh bien ! Saint-Thomas, qui ne
croit que ce qu’il voit ?  

-  J’ai vu. Tu as raison. Descartes
n’a jamais existé. Je perds pied, Pétrus.  

-  Disons que tu t’ouvres à d’au-
tres dimensions.  Celui qui semble le
brahmane le plus important s’est ap-
proché de la chèvre. Il récite des man-
tras, appuyé sur un énorme sabre. Et
soudain, avant que j’ai eu le temps de
me rendre compte de ce qui se passe,
la chèvre se trouve égorgée et le sang
coule à flots dans un récipient placé
sous le cou de la bête parcourue des
ultimes soubresauts de l’agonie. J’ai
poussé un cri et, je ne m’en apercevrai
que plus tard, enfoncé mes ongles
dans mes paumes.  

-  Allons-nous en, dis-je à Pétrus.
C’est plus que je ne peux en suppor-
ter.  

-  Rassure-toi, la chèvre n’a pas
eu le temps de souffrir. Pour les hin-
douistes, c’est un sacrifice nécessaire.
Survivance des rituels védiques. Je te
vois tout pâle. On va  rentrer en taxi.
La cérémonie est terminée de toute
façon.  Dans la voiture, une boule
dans la gorge, incapable de parler, je
suis agité de frissons et de tremble-
ments malgré la chaleur. Image sans
cesse de la chèvre décapitée. Pétrus
qui, une fois de plus lit dans mes pen-
sées, me conseille d’avoir recours «aux
antidotes aux poisons mentaux». 

– Pense à Bruges. La si rafraîchis-
sante Mer du Nord. Les bourrasques

de vent glacé. Les canaux
gelés.  La maison familiale
de Roya à l’abri de ses hauts
murs. Pas d’autre bruit que
le pépiement des oiseaux.
Ou il n’y a personne ou
tout le monde fait la sieste.
Je prends longuement une
douche et m’endors nu sur
le lit. Ce n’est pas encore
l’heure des moustiques et je
sombre dans un profond
sommeil sans rêve. Au ré-
veil, je descends sur la ter-
rasse. La maison semble
toujours déserte. Je me
promène lentement dans le
jardin. Je me sens tendre et
vulnérable comme un petit
enfant qui se rend compte
qu’il a tout à apprendre. Je
retrouve sur les hibiscus les
papillons bleus du premier
soir. Odile en saurait peut-
être le nom, c’est une
bonne entomologiste, elle
dit qu’on ne peut être un
spécialiste des oiseaux sans
connaître les plantes, les arbres, les in-
sectes. Le monde entier ? Moi je ne
sais plus rien, Odile, seulement que
j’aurais envie d’être avec toi. Il faut
que je me fortifie, je dois m’adapter à
ce monde étrange, différent, où Pé-
trus semble si à l’aise. Demain je me
baladerai seul dans la ville. Je dois ap-
prendre à me débrouiller sans lui.

 J’entends des voix de femmes et
d’enfants. La maison revit, le soir
tombe. Je regagne la terrasse où Roya
lit en riant à Pétrus la feuille qu’a
écrite le médecin ayur- védique à mon
intention. 

- Qu’y a-t-il de si drôle ? 
- Mon pauvre Olivier, dit Roya

en riant de plus belle. Quand on te
connaît... C’est une sacrée pénitence

qu’il t’inflige. 
- A savoir ? 
- Le matin, tu as droit à des

fruits. Seulement des fruits. Le
midi, ce que tu veux. - Alors
tout va bien? 

- Attends, je n’ai pas fini de
traduire. Ce que tu veux mais
pas de viande, pas d’alcool, pas
de pâtisseries. Et il a ajouté : le
vin aussi c’est de l’alcool.
Comme s’il te connaissait de-
puis toujours, cet homme-là. 

– Et le soir? 
- Et le soir, rien. Ah si ! tu

as droit à un jus de fruits. Et de
l’eau tant que tu veux. 

- Amusant. Je vais y réflé-
chir. 

- Ce qui veut dire que tu
n’en feras rien. Le Maître ajoute
: l’homme qui veut rester  en
bonne santé ne doit pas man-
ger plus de deux fois par jour.
Veux-tu rester en bonne santé,
Olivier? 

- Ma chère Roya, je suis en
bonne santé. Sans suivre au-

cune des indications du Maître.
 - A houi? Et ta peau?
 - Ma peau a besoin des Tro-

piques ou de l’Equateur, c’est tout.
Comme tous ces  écrivains anglais,
Stevenson, Lawrence, qui avaient la
tuberculose et que les médecins en-
voyaient vivre en Océanie.

Le lendemain je suis parti seul.

J’ai erré dans Madras sans carte, sans
guide, sans repère. J’ai mangé – pru-
demment : la turista- ! près de la gare
d’Egmore. J’ai été abordé cent fois
par des mendiants à qui je n’ai rien
donné, j’ai marché jusqu’à épuise-
ment dans des quartiers riches, des
quartiers pauvres et partout le bruit et
la pollution. Je suis revenu en bus (en
me trompant deux fois d’itinéraire).
L’expression «transport en commun»
prend ici tout son sens. Le vieux bus
brinquebalant a des ouvertures mais
pas de vitres. Il est donc aéré en per-
manence d’un air hautement pollué.
On s’y entasse à la limite de la com-
pression. La foule des passagers dé-
borde sur les marchepieds, s’accroche
comme elle peut. Entre les voyageurs
un receveur virtuose navigue, louvoie,
récolte le prix - pour moi dérisoire –
du transport. L’étonnant est que per-
sonne ne triche. Tout le monde paie
son dû. Comme tous les véhicules ici,
le bus accélère à fond, se rue sur les
feux rouges, freine brutalement, pro-
jetant les passagers les uns sur les au-
tres. J’en descends tout étourdi,
contusionné et parcours à pied les
trois rues qui me ramènent au bercail.
Il me semble avoir fait quelques pro-
grès dans ma compréhension de
l’Inde, de Madras et de ma propre
personne.

La suite va me prouver qu’il n’en
est rien.

(A suivre)

Expresso

Poulet Roti au Four à la
Marocaine (Djaj Daghmira)

Ingrédients :
2 poulets de 1,5 kg chacun plus ou moins
1/2 citron confit avec la pulpe haché
2 verres d’eau ( 350 ml )
1/2 verre huile d’ olive (80 ml)
La pointe d’une cuillère à café de cannelle
1/2 cuillère à café de poivre
2 cuillère à soupe de coriandre hachée fi-
nement 
2 gros oignons hachés 
1/3 de cuillère à café de sel 
2 cuillères à café de curcuma
1 cuillère à café de gingembre poudre
4 gousses d’ail 
1 cuillère à café de pistils de safran 
1 cuillère à café de colorant alimentaire (
faux safran) (facultatif)
Les abats des deux poulets 

Épices facultatives:
la pointe d’une cuillère d’épices à

poulet . Ces épices se composent de poi-
vre de Jamaïque (nwiwira), de carda-
mome(qaaqlla) et de macis (bssibissa)

1/2 cuillère à café de beurre rance
(smen) donne un très bon goût mais
c’est facultatif

L’accompagnement 
150 g d’amandes émondées et gril-

lées au four ou olives vertes sans noyaux
ou mauves

1/2 citron confit sans la pulpe
Préparation :
1/ Comment émonder les amandes 
1. Couvrir les amandes d’eau dans

une casserole et faire bouillir  2 min plus
ou moins. Prenez une amande et regar-
dez si en la frottant avec les doigts vous

pouvez retirer la peau facilement.
2. Les rincer à l’eau froide et les

émonder.  Les laisser sécher quelques
minutes et Faite-les dorer dans le four
préchauffé à 160° pendant une quinzaine
de min. Vous pouvez  également les
dorer dans un bain-d’huile à feu doux .

2/ Commencer par nettoyer le poulet
1. Bien nettoyer le poulet ,l’évider et

le frotter entièrement d’un demi citron.
Laisser les poulets dans de l’eau avec une
cuillère à soupe de vinaigre ou de jus de
citron et une cuillère à soupe de sel pen-
dant une vingtaine de minutes. Vous
pouvez les nettoyer la veille et les conser-
ver au réfrigérateur.

2. Couper les cous en petits mor-
ceaux avec les abats.

3. Les rincer et les égoutter .
3/ Préparer la marinade de poulet

“la chermoula” pour imprégner les pou-
lets.

1. Tremper les pistils de safran dans
2 cuillères à soupe d’eau.

2. Dans un plat mettre l’huile , le
demi citron confit haché, les épices, le
beurre rance, les gousses d’ail et la co-
riandre hachées. Versez dessus les pistils
de safran trempés auparavant dans l’’eau.
Bien mélanger . 

3. Enrober les poulets de cette ma-
rinade “chermoula” de tous les cotés
ainsi que sous la peau des blancs (ventre)
et à l’intérieur.

4. Croiser les pilons de chaque pou-
let et les attacher pour les maintenir lors
de la cuisson.
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Recettes
Les pieds de marijuana poussent

sur les hauteurs d’une ferme en plein
soleil, dans une zone montagneuse
près de Rio: rien à voir avec le trafic
de stupéfiants, ils appartiennent à une
ONG pionnière au Brésil dans la
production de cannabis médical.

Pour accéder à la ferme depuis
Rio de Janeiro, il faut faire deux
heures de route, puis parcourir un si-
nueux chemin de terre.

À l’entrée, aucun signe extérieur
ne suggère qu’on y cultive 2.000 pieds
de cannabis pour soulager des pa-
tients atteints d’autisme sévère, de
sclérose en plaques ou d’épilepsie.

Et pour cause: ce genre de plan-
tation n’est pas autorisé par la loi bré-
silienne, et l’association bénéficie
d’une dérogation spéciale sur déci-
sion judiciaire.

“Si l’on suit la législation à la let-
tre, rien ne nous autorise à faire ça”,
admet pour l’AFP Margarete Brito,
fondatrice de l’Apepi, association qui
produit des huiles thérapeutiques ar-
tisanales.

La plantation de marijuana de-
meure illégale au Brésil, mais Mme
Brito et son mari, Marcos Langen-
bach, ont obtenu en 2016 une auto-
risation judiciaire inédite pour
cultiver cette plante afin de soulager
les crises d’épilepsie de leur fille Sofia,
âgée de 12 ans aujourd’hui.

“En 2013, nous avons vu sur Fa-
cebook l’histoire d’une petite fille épi-
leptique qui prenait des médicaments
et qui avait l’air d’aller bien. Et même
si c’était illégal, j’ai ramené” de l’huile
de cannabis au Brésil, admet-elle.

“Au début, ça n’a pas fait une

grande différence, parce que c’était
de l’huile industrielle. Mais après
nous avons découvert qu’une huile
artisanale, faite avec toute la plante,
fonctionnait mieux. Nous avons
donc appris à planter du cannabis”,
raconte cette avocate de formation.

Sur le terrain protégé par des bar-
belés et des clôtures électriques, un
ingénieur agronome se fraie un che-
min entre les pieds poussant dans de
grands pots noirs, le long des écri-
teaux sur lesquels on peut lire le nom
de chaque variété: Purple Wreck,
Schanti, Doctor, Harle Tsu, Solar,
CBG.

De quoi produire des huiles thé-
rapeutiques qui correspondent aux
besoins de chaque patient, avec des
taux plus ou moins élevés de subs-
tances comme le CBD (cannabidiol),
non psychotrope et aux vertus re-
laxantes.

À l’aide d’un microscope de
poche, il examine chaque pied pour
évaluer le moment idéal pour la cueil-
lette.

En avril, des policiers armés ont
fait irruption dans la ferme, avec des
chiens renifleurs, après avoir reçu une
dénonciation d’une personne venue
travailler dans la rénovation du labo-
ratoire.

“Beaucoup de gens ont des pré-
jugés. On explique bien comment
fonctionne notre projet à tout le
monde, mais cette personne a cru
que nous étions des narcotrafiquants
et nous a dénoncés”, raconte Manoel
Caetano, gérant de la ferme.

Au final, quand les policiers ont
compris qu’il s’agissait d’une planta-

tion de cannabis à usage médical, ils
ont mis fin à la perquisition.

“Ils se sont même excusés, parce
qu’ils savent qu’on a une vraie légiti-
mité sociale. C’est cela qui nous pro-
tège”, dit Margarete Brito, dont
l’association a tissé des partenariats
avec des institutions scientifiques de
renom, comme la fondation Fiocruz
ou l’Université de Campinas.

Durant la pandémie, l’Apepi a
multiplié par cinq son nombre
d’adhérents, passant de 300 à 1.500
membres en moins de deux ans.

Parmi eux, Gabriel Guerra, 19
ans, atteint d’une forme sévère d’au-
tisme et de paralysie cérébrale. Quand
il avait huit ans, il lui arrivait de faire
60 crises convulsives par jour.

“Mais quand il a commencé à
prendre de l’huile artisanale, quelques
gouttes trois fois jour, ces crises ont
cessé. Il est plus autonome à pré-
sent”, explique son père, Ricardo
Guerra.

Grâce à l’association, les produits
sont beaucoup plus accessibles: 150
reais (environ 25 euros) le flacon de
30 ml, tandis que les produits impor-
tés sont vendus de 600 à 3.000 reais
(97 à 480 euros).

L’Apepi est en attente d’une nou-
velle décision judiciaire qui pourrait
lui permettre d’augmenter sa produc-
tion à 10.000 pieds dès l’an prochain.

Mais l’association ne se fait pas
trop d’illusions sur une légalisation
prochaine du cannabis médical: le
président Jair Bolsonaro a déjà indi-
qué qu’il opposerait son véto à un
projet de loi en cours d’analyse au
Parlement.

Au Brésil, le cannabis médical en version artisanale 


